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Mot du Wêsident
Bonjour,  grande famil le
des RADIOAMATEURS!

ll me fait plaisir, comme président de
RAQI, de vous saluer,  individuel le-
ment,  par le biais de notre journal,  et
si  vous ne fai tes pas part ie de I 'asso-
ciat ion qui représente tous les Québé-
cois,  pourquoi ne pas venir  jo indre nos
rangs et augmenter notre force: l 'as-
sociat ion est ce que veulent ses
memDres .

Pour les moins jeunes, i l  est faci le
de se souvenir  des balbut iements du
début de la radio avec ses lamoes à
vide jusqu'aux puces d'aujourd'hui !  En
35 années, votre association en a vu
de toutes les couleurs (au début ce ne
fut que du noir  et  blanc!) .  L 'évolut ion
a fait apparaître une nouvelle règle-
mentat ion qui saura, nous I 'espérons,
rencontrer ce vers quoi tendent les ra-
dioamateurs. Vous avez, dans ce jour-
nal,  toutes les informations pert inen-
t e s  a u  s u j e t  d e  c e s  n o u v e a u x
règlements, et  s i  vous avez besoin
d' informations supplémentaires, com-
muniquez soit  avec la permanence ou
avec moi-même, dans les meilleurs dé-
lais,  vous obt iendrez sat isfact ion. Ce
changement se veut dans l 'opt ique de
répondre aux besoins d'aujourd'hui  et
surtout votre part ic ipat ion sera selon
vos goûts et vos connaissances.

Nous savons toutes et tous oue les
condit ions de propagat ion sur les bas-
ses fréquences sont horr ibles actuel-
lement :  on  nous  annonce,  pour  la  f in
de 1987, une amél iorat ion sensible et
c 'est ce que nous souhaitons! Même
avec de tel les condit ions, i l  nous est
lois ible d'ef fectuer des communica-
t ions: soyez à l 'écoute et synthonisez
3780 p lus  ou  moins ,  vers  18h15 vous
serez surpr is d'y rencontrer plusieurs
amateurs. Je sais,  pert inemment bien
que vous avez travai l lé durement oour
obten i r  le  d ro i t  de  communiquer ,  ma is
de grâce, servez-vous de votre matiè-
re gr ise! Lorsque vous vous présentez
sur une fréquence et que vous voulez
y effectuer une transmission, la plus
élémentaire des pol i tesses veut que
vous écout iez, et  s ' i l  se trouve qu'un
QSO s'y déroule, peut impcrte la lan-

gue parlée, prenez une fréquence qui
soi t  l ibre. La seule et unique façon de
s'en assurer ( i l  peut arr iver que I 'une
des stat ions qui t ransmet ne soi t  pas
entendue par vous) est de le deman-
der,  au moins à DEUX reprises, en
DONNANT un laps de temps togique
de retour avant de commencer Ltne
transmission. Si vous désirez vous ser-
vir de la fréquence occupée, vous pou-
vez demander POLIMENT, GENTT-
MENT, aux personnes qui sont en
QSO, la permission de se servir de leur
fréquence, en leur fournissant des ex-
pl icat ions. Si  ces personnes veulent
bien vous céder la place, vous pour-
rez prendre cette fréquence, sinon al-
lez sur une autre fréquence.

EN LANGAGE CLAIR, je veux dire
ceci:  i l  n 'y a aucune fréquence qui soi t
réservée pour qui que ce soi t ,  pour
quelque réseau que ce soi t ,  et  i l  est
très vrai  que le premier arr ivé est le
premier servi .  De plus, dans la règle-
mentat ion du DOC, i l  est st ipulé que
nous n'avons pas le droi t  de causer de
I ' interférence indue. Si vous transmet-
tez, sur la même fréquence ou très
près de ceux qui t ransmettent,  vous
pouvez vous attendre à avoir des sanc-
t ions. De plus, vous serez une des
causes  du  QRN que l 'on  sub i t . . .  e t
n'allez pas toujours accuser cjes per-
sonnes en dehors de la orovince!

Vous aurez le genre de communica-
t ions que vous créez! l l  faut savoir  se
pol icer et conserver notre bonne re-
nommée. Avec I 'avènement de la dé-
règlementat ion on verra quoi?

Vous avez des idées, des projets,
vous ne savez comment mener le tout
à terme, consultez votre associat ion
qui est toujours à votre écoute. Je de-
meure à votre écoute pour tout sujet
qui t ient à coeur le radioamateur et
vous pouvez me rencontrer facilement
aux réseaux ou par le biais de votre as-
sociat ion.

Bonnes communica t ions ,
Gi l les VE2DKH
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EDITORIAL
Chers membres et amis (es),

Comme chaque année à cette
période, nous amorçons notre campa-
gne d 'abonnement .

Annoncer une cot isat ion à 40$
accompagnée de diverses coupures
de services aurai t  certes de quoi faire
bondir  nos lecteurs.. . !  C'est pourtant
le lot  ouot idien des diverses mesures
qui nous sont régul ièrement annon-
cées par nos gouvernements.

Rassurez-vous, à votre association
provinciale, nous n'avons Pas oPté
Dour cette solut ion de faci l i té.  En dépit
des augmentat ions constantes des
coûts des services dispensés et des
inquiétantes coupures de subvent ion
à tous les pal iers,  Pour une autre
année encore, nous avons choisi  de
maintenir  le même niveau de services
et même de I 'accroître Par le jeu de
notre nouvel le structure qui of fr i ra des
ressources jusqu'alors inexistantes.

Vous serez en mesure de constater
que I 'augmentat ion, pour une cot isa-
t ion régul ière, de 3$ que nous avons
dû nous résoudre à adoPter,  ne fai t
que couvrir  l 'augmentat ion du coût
postal  que nous al lons devolr  assumer
à  comoter  du  '1er  avr i l  1987.

Vous pourrez prendre connalssance
à la page 10 de la présente édit ion du
détail des coûts des services. Vous
serez à même d'analyser que le mon-
tant de la cotisation ne couvre plus les
coûts de ces services.

Nous devrons donc, encore une fois,
faire preuve de beaucoup d' imagina-
t ion et d 'énergie pour augmenter nos
sources d'autof inancement qui sont
déjà, rappelons-le,  de I 'ordre de 500/0.
Cette solution est une solution de lutte
et non de confort ,  dans laquel le i l
aurai t  été faci le de plonger.

Par ce choix,  nous voulons Prouver
à  la  communauté  rad ioamateur ,
ou'el le se doit  de nous faire conf iance
si el le veut que nous soyons en
mesure de cont inuer à promouvoir  et
servir  votre mervei l leux lois ir .

Nous sommes persuadés que vous
serez toutes et tous conscients des
efforts mis en oeuvre par votre asso-
ciat ion provinciale pour vous servir  et
défendre vos intérêts, et que pour cette
année, L'ASSOCIATION PROVIN'
CIALE SERA VOTRE CHOIX.

La directr ice générale,
Gisèle Floc'h Roussel le
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ENBREF

DE RAQI

o Les dates d 'examens radioamateurs
du  M in i s tè re  des  Commun ica t i ons  se
t i end ron t  l es  15  av r i l ,  17  j u i n  e t  21  oc to -
bre prochains.  Les dates l imi tes d ' ins-
cr ip t ions sont  f  ixées au .1 8 mars,  20 mai
et  23 septembre précédents.  La par t ie
technique des ces examens se fera sous
forme de quest ions à choix mul t ip le.

.  Les pays suivants ont  s igni f ié  à l 'Union
Internat ionale des Télécommunicat ions
qu' i ls  in terd isaient  les comrnunicat ions
avec les radioamateurs soumis à leur
j u r i d i c t i on :  Ango la ,  B i rman ie ,  E th iop ie ,
Ghana ,  l r ak ,  A rab ie  Saoud i te ,  Su r i nam,
Thai lande,  Zar ' re.

.  Dick RUTAN et  Jeana YEAGER.. .sans
doute ces noms vous rappel lent- i ls
immédiatement  le  récent  tour  du monde
sans escale de I 'av ion "Voyager"?

Saviez-vous que tous les deux éta ient
t i tu la i res d 'une l icence novice radioama-
teur  ? Dick est  KB 6 LQS et  Jeana est
KB 6 LQR.

Dans  l a  même ve ine ,  l e  j ou rna l  "La

Presse" indiquai t  dern ièrement  à ses
lecteurs que Mar lon BRANDO est  à ce
point  ret i ré du monde qu' i l  re fuse tous
les appels té léphoniques (même ceux
provenant  de producteurs qui  lu i  o f f  rent
des contrats de p lus ieurs mi l l ions de dol -
lars) .  Par  contre le  célèbre acteur
s'entretient pendant des heures, tous les
jours avec des inconnus sur  sa radio à
ondes cour tes (s ic) .  On af f i rme qu' i l
passe f réquemment des nui ts  ent ières
sur  son i le  du Paci f ique à converser  a ins i
avec des ét rangers dans le  monde
entrer .

.  Sol idar i té  in ternat ionale radioamateur .
L 'appel  "Hai t i  appel le  Québec" que t ro is
amateurs de I 'hydro-Québec lançaient
dans notre revue l 'é té dern ier  a été en-
tendu.  Aux 5.700 $ recuei l l is  notamment
auprès des employés de Hydro-Québec
est  venue s 'a jouter  une subvent ion de
12.000 $ de l 'ép iscopat  canadien v ia
"Développement et  Paix" .  Les 120.000
habitants de Verrettes et Chenot (Halti)
recevront  sous peu l 'équipement  radio
qui  met t ra f in  à leur  iso lement .  Un grand
merc i  à tous ceux qui  ont  par t ic ipé.

DE CARF (serv ice des nouvel les)
.  A la  requête de CARF, le  Min is tère des
Communications va coopérer pour effec-
tuer  des mesures du champ electro-
magnétique à proximité de plusieurs sta-
t ions radioamateurs dans des régions
urbaines.  Ces mesures seront  ef fec-
tuées sur  c inq bandes HF et  à t ravers
divers matériaux de construction de mai-
sons af  in  de connaî t re les n iveaux
d' in tensi té du champ magnét ique autour
d 'une stat ion amateur .  La quest ion de
ces  champs  magné t i ques  pou r ra i t
ensu i t e ,  s ' i l  y  a  l i eu ,  f a i r e  I ' ob je t  d ' une
étude en conjonct ion avec des dangers
potent ie ls  pour  la  santé,  "Santé et  Bien-
Etre Socia l  Canada" envisage en ef fet
d 'étendre ses recommandat ions actuel -
les aux stat ions radioamateurs.

Nous informons les radioamateurs uti-
l isant  le  430 MHz que des preuves
médicales suf f  isantes permettent
d 'af f i rmer que la rét ine de I 'oe i l  est
sensib le à ces f réquences.  Une expo-
s i t ion non just i f iée est  donc à év i ter .

o a l

D E  A R R L - C R R L  p a r  H a r o l d
MOREAU,  VE  2  BP .
o  Fé l i c i t a t i ons  à  VE  3  BBM qu i  v i en t
d 'êt re chois i  par  CRRL comme
"amateur  de I 'année".  Ralph représente
CARF auorès du Consei l  Consul tat i f
Canadien de la  Radio (RABC) et  t ient
une chronique règul ière sur  les in ter fé-
rences radio dans la  revue TCA. l l  est
également  t rès act i f  dans la  défense du
dossier  de Jack Ravenscrof t  VE 3 SR.
.  CRRL a fa i t  oarveni r  une demande au
Min i s tè re  des  Commun ica t i ons  a f i n
d 'autor iser  dès que possib le l 'accès des
amateurs aux f réouences 18 et  24 MHz.
l l  a  éga lemen t  é té  demandé  qu 'un
comité,  formé de radioamateurs,  so i t
chargé de procéder à un premier  t r i  des
demandes d'indicatifs spéciaux. Les pre-
miers entret iens avec le  Min is tère la is-
sent  penser que les radioamateurs
devront  êt re pat ients car  le  Min is tère
manque actuel lement  de cadres,  et  est
sur tout  préoccupé par  les changements
de règlementat ion qui  v iseront  cer ta ins
serv ices commerciaux

.  Résumé des pr incipales recomman-
dat ions approuvées lors de la dernière
réun ion  de  l ' IARU rég ion  2  tenue en  f in
d'année dernière à Buenos-Aires:
-  Les 10 derniers KHz des bandes 15 et
20 mètres seraient le premier point de
rencont re  des  rad ioamateurs  lo rs
d'urgences internat ionales.
-  Aucune opérat ion en phonie ne serai t
au tor isée  sur  le  10  MHz.
- Les contacts établ is sur le 10 MHz ne
compteraient pas lors des concours.
-  Le 18 avr i l ,  jour anniversaire de fonda-
t ion  de  l ' IARU en 1925,  dev iendra i t  la
journée internat ionale des radioama-
teurs dans le monde ent ier.
-  Le  17  ju in  dev iendra i t  la  journée mon-
d ia le  "QRP" .
- l l  serai t  consei l lé d'ut i l iser en pr ior i té le
protocole AX 25 lors de transmissions
amateurs par paquet.
- ll est demandé à la région 2 et à I'ARRL
de s'entendre pour mettre en place un
réseau de transmissions par paquet cou-
vrant l 'Amérique du Nord et du Sud.
- Enf in une dernière recommandation
importante faite par CRRL a été approu-
vée. El le vise à établ i r  une l igne de con-
duite concernant les réseaux, incluant le
concept que même si  une certaine cour-
tois ie devrai t  être observée à l 'égard de
ces réseaux, ceux-ci  ne oossèdent
aucun "droi t"  sur une fréquence part i -
cul ière surtout s i  ce réseau doit  interfé-
rer avec- ou provoquer le déplacement-
d'un QSO déjà en cours.
.  Grâce au travai l  de Ray Perr in,  VE 3
FN, Directeur de CRRL, une règlemen-
tat ion de la Vi l le de Nepean, Ontar io,  qui
l imitai t  la tai l le et I 'emplacement des
antennes a été corr igée. Les antennes
nécéssaires à l'exploitation d'une station
faisant l 'objet d 'une l icence fédérale ne
sont maintenant plus visées par cette
règlementat ion (ce qui inclue également
les instal lat ions radioamateurs).

D E  R A Q I ,  D E R N I E R E  M I N U T E
Le Ministère des Communicat ions

vient de nous signi f ier qu'à compter du
mois de févr ier 1987 aucun quest ion-
naire d'examen radiomateur ne sera
p lus  d ispon ib le . . .

RAQI / FÉvRIER-MARS re87 / e



POURQUOT
UNE COTISATION
A 28$

Deouis 2 ans.  nous av ions décidé de
mainteni r  le  montant  de la  cot isat ion au
même niveau (25$) et ce, en dépil de l 'aug-
mentation constante des coûts (poste, im-
pr imer ie,  f ra is  d 'adminis t rat ion,  etc . ) ,  de
l 'augmentat ion tant  quant i ta t ive que qua-
litative des services offerls à nos membres
et des coupures croissantes de subvention.

Ains i ,  dans le  but  de mainteni r  une sai -
ne gest ion,  mais de cont inuer  à d ispenser
la même qual i té  et  quant i té  de serv ices,
après un gel  des sala i res en v igueur de-
puis 2 ans,  nous nous voyons maintenant
contra ints  de procéder à une légère aug-
mentation du montant de la cotisation pour
87-88.

Nous vous présentons c i -dessous une
analyse du coût  des serv ices d ispensés à
chaoue membre. Vous serez en mesure de
constater  que cet te année,  même après
cet te augmentat ion,  le  montant  de la  cot i -

sation ne couvre plus les coûts des servi-
ces offerts à nos membres.

Nous sommes cer ta ins que vous com-
prendrez que I 'adminis t rat ion de notre as-
sociation a dû prendre cette décision con-
t re son gré.  l l  nous faudra développer à
nouveau d'autres sources d'autofinance-
ment  que cel les déjà ex is tantes (comman-
dites de I 'entreprise privée, publicités, ven-
t e s  d i v e r s e s )  p o u r  f a i r e  f a c e  a u x
augmentat ions de coûts.

Soyez assurés que notre souci constant
demeure et  demeurera:  mei l leurs serv ices
aux membres au p lus bas coût .

Voi r  en encar t  centra l  formule d 'adhé-
s ion à découper

GISÈLE FLOC'H ROUSSELLE

COMMENT SE RÉPARTIT VOTRE COTISATION
1) MEMBRES TNDTVTDUELS

- Revue R.A.O.I.
5 x 2.70$

- Répertoire
o Edition complète
o Liste par ville
. Liste de répéteurs, etc.

- Plaque VE2
- Service QSL
- Examen DOC

- Communiqués
- Frais de cotisation

. Carte de membre

. Poste

. Formule d'adhésion, etc...
r Renseignements, etc.

- Vie démocratique
. Conseil d'administration
. Conseil exécutif
r Assemblée générale

- Frais d'administration
(n'inclut pas les salaires)

TOTAL

13,50$

3,50$

0,50$

0,33$

0,46$

0,1 0$

3,79$

4 , 1 7 $

2 , 1  1 $

28.45$

2) CLUBS

Au montant de la cotisation de la catéqorie
membres individuels

S'AJOUTENT
-  "R.A.Q.1 .  Ëxpress"

- Envoi de matér iel  d 'exposit ion,
diaporama, vidéo, dépl iants,  etc. . .

TOTAL 45,55$

N.B.: Ceci ne tient pas compte d'éléments comme:
- I'incorporation
- Les règlements généraux
- Etudes et conception de dépliants et autres
documents.

- Obtention de matériel radioamateur déclassé
(selon possibilités)

- Conseils divers concernant l'ensemble de vos
activités

N'hésitez pas à nous appeler!
Nous avons toujours une solut ion à
vos problèmes!

28,45$

12,OO
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GRAND TIRAGE
Deven ez rnembre de votre association
et gagnez un séjour à I'Hôtel Château
Bonne Entente à Qu êbec.

Nous sommes heureux de vous annon-
cer  que toutes les personnes qui  auront
renouvelé ou adhéré comme membre de
l 'Associat ion avant  le  31 mai  orochain
pourront  par t ic iper  au t i rage d 'un séjour  à
L 'HOTEL BONNE ENTENTE A QUEBEC.

l - 100 .  chcn r i n  Sa in re  Fo r .  Québcc .  eC  G IX  l 56
(.1 l l . t )  65-r  -5 l t  I

t rn of fot  ^êt tê ânnéôv w r r v  u , , , , u e  e n c o r e .  g r a c e  a u x
efforts de Georges WHELAN, VE 2 TVA,
nous vous offrons la possibil i té d'effectuer
un séjour  de f in  de semaine (2 nui ts  et  3
jours)  pour  deux personnes avec table
d 'hôte ( repas inc lus)  dans la  mervei l leuse
région de Québec.

Sui te aux représentat ions fa i tes par
Georges,  cet te commandi te nous a gra-
c ieusement  été of fer te par  la  Direct ion de
cet  hôte l .  Nous les en remerc ions I 'un et
I 'autre au nom de I 'Associat ion.

Un accuei l  inoubl iable et  un serv ice de
première qual i lé  y  sera réservé aux heu-
reux gagnants.  En ef fet  L 'HOTEL BONNE
ENTENTE de Québec est  membre de la
Chaîne hote l ière "HOTE" et  a été I 'hôte l
of f ic ie l  de "Rendez-vous 87" au mois de
févr ier  dern ier .  Peut-êt re même oourrez-
vous y fa i re cer ta ines rencontres inhabi-
tuelles...cet hôtel est en effet I 'hôtel officiel
des NORDIQUES.

ïous les personnes membres de I 'Asso-
c iat ion au 31 mai  prochain pourront  par t i -
ciper à ce tirage. Celui-ci sera effectué lors
de l 'Assemblée générale de I 'Associat ion
le 6 ju in 1987 sous la  prés idence de Geor-
ges WHELAN, VE 2 TVA, et  en présence
de Maît re Laur ier  DUGAS, Avocat .

Le gagnant qui sera contacté par l 'Asso-
c iat ion,  devra aussi tôt  se prévalo i r  de son
prix, et se mettre en relation avec cet Hôtel
af in  qu 'une entente soi t  pr ise quant  aux
dates de ce séjour (ces dates seront fonc-
t ion des d isponib i l i tés de L 'HoTEL BoNNE
ENTENTE).

Vous vous demandez à quoi  ressemble

{
s

\ l

A qui  la  chance cet te année?
André VE2ASV et son épouse, gagnants

un séjour  comme celu i  que nous vous pro-
posons ? L isez le  compte-rendu c i -après.
l l  nous a été envoyé par  André,  VE 2 ASV
le gagnant  de notre t i rage de I 'an der-
n ier . . .ça ne manquera pas de vous donner
I 'eau à la  bouche!

"Que d i r iez vous de recevoi r  un appel
(600 ohms) vous annonçant que vous êtes
gagnant  d 'un séjour  de 3 jours et  2 nui ts
avec 4 repas,  au magni f ique hôte l  CAP-
AUX-PIERRES sur  l ' ISLE AUX COUDRES,
propr iété de la  non moins célèbre fami l le
Dufour? Ça ne r isquai t  pas de se produire
si avant le 20 sept. 86 vous n'étiez pas par-
mi  les 1400 personnes membres de RAQI!
Eh b ien dans mon cas c 'est  devenu réal i -
té .  Même s i  c 'est  lo in du QTH (12h a l ler -
retour)  l ' idée de m'é lo igner  quelque jours
des t racas du quot id ien m'a sédui te.  Nos
hôtes nous ont  accuei l l i  comme des or in-
ces.  J 'a imerais  ic i  soul igner  le  t ravai l  ac-
compl i  par  Serge un des employés,  qui
s 'est  dévoué pour nous,  mon XYL et  moi .
Aussi je tiens à remercier Yolande, Marthe
et  les autres.

12 heures de route,  c 'est  long me di rez-
vous,  pas pour un RADIO AMATEUR. J 'a i
eu l 'opportuni té de fa i re beaucoup de con-

du t i rage de I 'an dernier .

tacts et d'être guidé tout au long du par-
cours. Autant par des AMATEURS de Mon-
t réal ,  de Tro is-Riv ières que par  ceux de la
région de Charlevoix. Oes derniers ont mis
le paquet (pas le PACKET) pour me per-
mettre d'arriver à bon port. En voici ouel-
ques uns que je me dois de remerc ier :
VE2AEE Den is ,  son  pè re  Raymond
VE2AXU, Gaétan VE2GHO un de nos maî-
tres du réseau RTQ VHF ainsi oue tous
ceux dont j 'ai oublié les indicatifs. Mon petit
FT209 RH en a surpr is  p lus d 'un i l  a  fa i t
ses preuves (non il n'est pas à vendre).

Enfin, un événement qui a fait apprécier
la RADIO AMATEUR à son conjoint! Et
l ' inst igateur  de ce coucours est  nul  autre
que Georges VE2TVA, (i l  compte bien ré-
cidiver en 87)... Encore bravo et merci à
IOUS.

En plus de souteni r  un organisme qui
nous représente auprès de diverses instan-
ces et des gouvernements, vous serez éli-
gibles à ce tirage en adhérant à I 'Associa-
t ion avant  le  31 Mai  1987.
QSL? daditda
73's à tous."
André VE2ASV
V ice -P rés .  C .  R .A .S .O .  l .
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RESEAU THF VE 2 RTQ.
Le 17 décembre dernier  à Québec s 'est

tenue une rencontre entre la  Direct r ice
générale de l 'Association et Jacques
ROUSSIN, VE 2 AZA, responsable du
réseau THF de I 'Association (VE 2 RTQ).

Cette fructueuse rencontre qui portait sur
d ivers aspects techniques du réseau per-
mettra à I 'avenir d'offrir un meilleur service
auprès de ses ut i l isateurs.  Au nombre de
ces amél iorat ions,  i l  y  a l ieu de reteni r :
-  Etabl issement  de communicat ions systé-
matioues entre resoonsables du réseau et
la  permanence de l 'Associat ion,
-  Chronique régul ière dans le  journal  de
l 'Associat ion qui  por tera sur  les aspects
techniques,  modi f  icat ions et  amél iorat ions
du réseau THF,
-  Recherche et  inventa i re des ressources
matérielles, humaines et f inancières nécés-
sai res au bon fonct ionnement et  au déve-
loppement du réseau,
- Exoloration des divers créneaux de finan-
cement  oossib les en vue du maint ien en
état  du réseau et  de son amél iorat ion.
-  Le problème des communicat ions (ou
non-communicat ions)  avec les propr iéta i -
res des d ivers répéteurs de la  Province a
également  été abordé.

EXPO-SCIENCES INTERNATIONALE.
Le même jour ,  17 décembre,  la  Direc-

t r i c e  g é n é r a l e  r e n c o n t r a i t  B e r t r a n d
LEBLOND,  VE  2  GNY,  P rés iden t  du  C lub
Radio Amateur  de Québec.  Paul-Emi le
DURAND, VE 2 GWE et  son épouse
Yo lande  DURAND VE 2  PYD.

Cet te rencontre avai t  pour  but  d 'explo-
rer les oossibil i tés de confier au Club Radio
Amateur de Québec (CRAO), le mandat de
représenter  l 'Associat ion provinc ia le dans
le cadre de I 'EXPO SCIENCES INTERNA-
TIONALE qui  se t iendra à Ouébec au mois
de Jui l le t  orochain.

Cette importante manifestation qui est
organisée par  le  Consei l  de Développe-
ment  du Lois i r  Scient i f ique (CDLS) réuni ra

*3h.
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une centaine d'exposants venant de divers
pays du monde (Association à buts non
lucratif, entreprises publiques et privées).
Elle vise à développer, notamment auprès
des jeunes,  les d ivers domaines du lo is i r
sc ient i f ioue.

Cette rencontre préparatoire a été sui-
vie au mois de février d'une seconde ren-
contre aux bureaux de l 'Association afin
d'évaluer avec le responsable de l 'expo-
sit ion les divers aspects techniques reliés
à I ' installation d'un kiosque radioamateur.
Nous vous tiendrons informés dans notre
orochaine édition de l 'évolution de ce dos-
s ier  qui  représente une magni f ique occa-
sion de mettre en évidence les dlverses
facettes de notre loisir.

INTERVENTIONS EN MUNICIPALITES
Nous vous faisions part dans notre édi-

tion de Septembre-Octobre du futur lance-
ment  d 'une campagne d ' in tervent ions en
munic ipal i tés.  Cet te in tervent ion qui  est
basée sur  le  v idéo "La radioamateur ,  un
lo is i r . . .un serv ice"  a oour  but  de sensib i l i -
ser  cer ta ines munic ioal i tés-c ib les et  con-
sei ls  régionaux de lo is i rs ,  à l 'act iv i té
radioamateur, et aux services que les
radioamateurs peuvent rendre en certaines
ci rconstances en mat ière de communica-
t ions bénévoles.

Cet te campagne qui  est  maintenant  en
route depuis p lus de t ro is  mois reçoi t  un
accuei l  ext rêmement chaleureux. . .e t  in té-
réssé de la part des organismes contactés.
Afin d'aller frapper aux bonnes portes, des
réunions préparatoires ont eu l ieu avec la
Conférence des Organismes Régionaux de
Lois i rs  du Québec (CORLO) et  p lus ieurs
Conseils Régionaux de Loisirs (CRL). Ces
réunions préparatoires nous ont permis de
cerner avec beaucouo de réalisme les
besoins et les caoacités des municipalités.

rendant ainsi extrêmement efficaces les
intervent ions auprès des v i l les chois ies.
Rappelons que les v i l les sélect ionnées
I 'ont  été sur  la  base de I 'ex is tence dans
cet te v i l le  ou dans la  région proche,  d 'un
club radioamateur actif. A la mi-février,
quatre CRL et  une d izaine de munic ipal i -
tés avaient déjà é1é contactés.

Dans la majorité des cas une première
réunion avec le resoonsable des loisirs
municipaux ou le régisseur communautaire
à permis d ' inv i ter  à chaque présenlat ion
les responsables munic ipaux les p lus sus-
cept ib les de por ter  de I ' in térêt  à notre
act ion.

Nous pouvons donc af f i rmer,  aux deux-
t iers de notre parcours,  que le b i lan de
cette intervention sera très oositif.

Nous vous t iendrons év idemment in for-
més de la suite de cette campagne de pro-
motion dans nos futures éditions. En outre,
et c'est le but essentiel de cette campagne,
à I 'a ide de I 'expér ience vécue,  une l is te de
consei ls  sera mise à la  d isoosi t ion des
membres ou clubs désireux d'effectuer une
telle intervention à l 'échelon local. Ces con-
sei ls  les a ideront  à f  rapper aux bons
endroi ts ,  armés des mei l leurs out i ls  pos-
s ib les.

NOMINATION DE
NOUVEAUX ADMINISTRATEURS.

Afin de compléter les postes vacants
pour la fin de I 'actuel mandat, soit jusqu'à
la prochaine assemblée générale du 6 ju in
1987, trois nouveaux administrateurs ont
été nommés au Consei l  d 'Adminis t rat ion
de I'Association. Ces trois candidatures ont
été choisies en tenant comote de la nou-
velle règlementation. Aux termes de celle-
ci, chacun des administrateurs est doréna-
vant  responsable d 'un dossier  par t icu l ier
(voir la description de ces postes dans
notre dern ière édi t ion en page 7) ,  i l  s 'ag i t
ôê '
-  Jacques PAMERLEAU, VE 2 DBR, res-

ponsable du réseau d 'urgence,
-  Laval  DUQUET, VE 2 AAH, re lat ions

publ iques,
- Robert SONDACK, VE 2 ASL, formation

et  examen radioamateur .

TRANSMISSIONS PAR PAOUET
Depuis déjà quelques temps,  I 'Associa-

t ion reçoi t  de nombreuses demandes,  so i t
d ' in format ions,  so i t  de réc lamat ions ou
pla intes concernant  les t ransmiss ions par
paquet .  S 'agi t - i l  d 'un "mode" d 'émiss ions,
s i  oui  qui  y  a dro i t ,  une l icence numér ique
doit-elle être détenue à cet effet, des fré-
quences sont-elles réservées pour ces
transmiss ions etc. . .

Une demande ins is tante nous a égale-
ment été faite oar des amateurs de la
région de Montréal ,  à  l 'e f fe t  de contacter
en ce sens I 'Union Internationale des Télé-
communicat ions à Genève. . .  La réponse
de cet organisme était prévisible, en effet
celu i -c i  d ispose d 'un mandat  INTERNA-
TIONAL.. .et  en aucun cas d 'un mandat  oui
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l ô J , u l s j . .  i , i i v . n t  o f l f . i r  L r  . . r r i a i . i r  i e  r r , l i ,  . L L a a . L ! r r .  , r .

. e r l i i i . r t  t e . i e t  l ' â . . . s r j L i l i t i  a . x  i r ê ! L r r n . . r  I ô r l r r i r l . i  f ! r !
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S u r j n r e n d i n r  r é B i . r r l

tère des Communicat ions et  I 'U lT.  Ces
réponses,  et  p lus notamment cel le  du
Ministère des Communications. réoondent
aux ouest ions oue la communauté radio-
amateur pouvait se poser en cette matière.
Nous ne manquerons pas de publ ier  dans
ce Journal  toutes autres réponses ou av is
autor isés qui  pourra ient  nous parveni r  à ce
sujet .

lu i  permett ra i t  de se subst i tuer  au Min is-
tère des Communicat ions d 'un pays.

Af in d 'éc la ic i r  déf in i t ivement  ces d i f fé-
rents ooints.  nous sommes donc -de
oréférence- entrés en contact avec le
Ministère des Communications à Montréal,
a ins i  qu 'avec I 'ARRL et  CRRL.
Nous vous publ ions les réponses actuel -
lement  en notre possession,  so i t  le  Min is-
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PLAQUES AUTOMOBILES
v E 2

Comme vous le savez tous,  les p laques
automobi les VE 2 sont  en c i rcu lat ion de-
puis 1979. . .  e t  les radio amateurs n 'ayant
en pr inc ipe qu 'un seul  ind icat i f  au cours de
leur  v ie. . .  les p laques automobi les de nom-
bre d 'entre vous sont  maintenant  dans un
état  for t  avancé. . .

Les serv ices de la  Régie de l 'Assuran-
ce Automobi le du Québec avec lesquels
nous sommes en négociat ion régul ière-
ment  n 'avaient  pu jusqu'à présent  nous
donner des cer t i tudes quant  à un renou-

vel lement  prochain de ces p laques.  Après
de longues négocia l ions,  i l  nous est  main-
tenant possible de vous confirmer que
nous pouvons vous obtenir la réimpression
d'une nouvel le  p laque d ' immatr icu lat ion à
votre indicat i f .

Vous pouvez nous faire parvenir vos
demandes.

Ces p laques devant  êt re impr imées in-
d iv iduel lement .  et  au fur  et  à mesure de
leur  demande (donc sans aucun ordre a l_
phabét ique n i  date prév is ib le auprès de la
régie)  les coûts de ré impresslon seront  de
15 $.  Ce coût  de 15 $ sera réservé aux
membres de l 'Associat ion.  pour  les non_

membres le coût de la plaque sera de 20 $
(15 $ de coût  p lus 5 $ af in  de couvr i r  les
frais administratifs de I 'Association).

Toute personne intéressée peut donc
nous en fa i re la  demande dès maintenant
en nous jo ignant  I 'un des montants c i -
dessus soit par mandat-poste ou par chè-
que cer t i f ié  à l 'ordre de RAel .  Neui l lez
rempl i r  le  bon de commande c i -dessous,
et nous le retourner accompagné de votre
paiement .

Les délais prévisibles entre la comman-
de de la  p laque et  la  l iv ra ison de cel le-c i
à l 'Associat ion se s i tueront  autour  de 2 à
3  mo is .

lffiw ffi'MÆ ffi #ffiffi#ffi

J . - - - - - - - - - - - . - - . - - - - . . e - . - . Ç . . - . . - - - - � . |

!  BON DE COMMANDE PLAQUE VE2 i
I

!  
Tar i f :  Membre de RAQI: 15 $ Non-Membre: 20 $ |

|  - .  I

!  Nom: Prénom: lndicat i f :  I
r - l

aI Adresse: -._-*-- Ville: _ ir a
I Code postal: - Té1. rés.: - aff.: - i

! ci-1oint, chèque visé mandat poste i
!  n I 'ordre de RAQI I
r l

I
1 Date signature I
L - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - J

ro r  RAQI r  rÉvRren-vans 1e87

. ê $

. i # " '  f Y T ,  f f i  4 , t r * B $ % J g f f i m qshËd* 'fu I ;i il TSr- e# 'h*rl bd W g %*, * Ë *ff

T

. t i

I

L

I

t

I

f

c



ù
.5S

1C
nt
r ; _

è-

s ,
E

PLAQUES AUTOMOBILES VE 2.

Suite à diverses rencontres et représen-
tations par l 'Association provinciale auprès
du Min is tère des Communicat ions,  i l  a  été
convenu que les amateurs de la province
de Québec qui  veulent  obteni r  un indica-
tif radioamateur compris dans le bloc VE
2 JAA à VE 2 JZZ devront en faire la
demande sur  la  formule de demande de
licence radio (formule 16-901) du Ministère
des Communicat ions.  La personne devra
fa i re cet te demande dans la sect ion"remarques" de la  formule en indiouant
qu ' i l  dési re un indicat i f  commenÇant  oar
V E 2 J .

Les indicatifs radioamateurs (dans la
mesure de leur  d isponib i l i té)  s 'é tendent

donc maintenant  de VE 2 AA à VE 2JZZ.
l ly  a aussi  l ieu de noter  qu 'aucun indicat i f
ne sera at t r ibué dans la  sér ie VE 2 l .

Dès que cet accord à été obtenu, l,Asso_
ciation s'est mise en contact avec la Réoie
de l 'Assurance Automobile du euébec aiin
de faire procéder à la frappe des plaques
VE 2 JAA à VE 2 JZZ. Celles-d devraient
être l ivrées à l 'Association vers la fin du
mois de mai  prochain.

Vous n'êtes pas en effet sans savoir oue
la Régie de I 'Assurance Automobi le du
Québec af f i rme chaque jour  un peu p lus
son intent ion de met t re en p lace une tar i -
f ication spécifique sur les plaques ,,spécia_
les"  . . .dont  les p laques VE 2.

La prochaine l ivraison de la série de ola-
ques VE 2 J devra i t  donc nous permett re
de fa i re " tampon" pendant  quelques
temps, au cas où cette tarif ication spéciale
nous sera i t  soudainement  imposée.

Nous vous rappelons en outre qu 'aux
lermes des ententes passées entre la
Régie de l 'Assurance Automobi le du eué-
bec et I 'Association provinciale, cette der-
nière est seule dépositaire des plaques VE
2 ,  et  seule habi l i tée et  autor isée à donner
des  rense ignemen ts  conce rnan t  ces
plaques.

Pour toute in format ion à ce suiet ,  n 'hési -
tez pas à nous contacter ,  nous ôommes à
votre d isposi t ion.

n-
c i
à

CALENDRIER DES
SERVICES 87.88

A titre indicatif, les services au titre de votre cotisation 8z-88 vous parviendront selon le calen-dr ier  suivant:

Fin mai 87: revue Avr i l -Mai
carte de membre

répertoire édition g7_gg
l iste des radio amateurs par v i l le

Fin août 87: revue Juin-Jui l let-Août

OctobreST: revueseptembre-Octobre

Janv ie rSS:  revueNovembre-Décembre-Janv ie r

Mars 88: revue Spéciale-Févr ier  Mars

i '
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COMITE QSL
Notre dévoué maître de postes (QSL's),

Marc,  VE 2 AUF t ient  ic i  à  fé l ic i ter  Cla i re
BELL,  VE 2 DDR et  le  Club Radio Amateur
de Québec (CRAO) pour le classement
impeccable qu'i ls ont toujours observé
dans leurs cartes QSL's. A ce sujet, si vous
avez des doutes en ce oui concerne le clas-
sement de vos cartes, Marc vous rappelle
ci-après les petites règles bien simples qui
lui facil i teront la tâche, vous trouverez éga-
lement tous les renseignements nécéssai-
res concernant vos cartes "retour".

MODIF ICATIONS DE FONCTIONNE.
MENT DU BUREAU OSL.

Dorénavant le service QSL partantes
de I'Association sera réservé EXCLUSI-
VEMENT aux membres de RAQI.

Cette décision a dû en effet être orise en
raison de I 'augmenlat ion régul ière des
coûts postaux et d'administration, associés
aux coupures budgétaires auxquelles tous
les organismes de lo is i r  sont  soumis.

De p lus TOUTES LES QSL'S devront
être dorénavant adressées EXCLUSIVE-
MENT au SIEGE SOCIAL DE L'ASSOCIA-
TION. Celles-ci seront ensuite acheminées
à Marc (qui  heureusement  pour  les mem-
bres de I 'Associat ion. . .  demeure notre
dévoué bénévole-Maître de Postes).

CARTES QSL'S DÉPABT
Nous vous rappelons comment procéder

pour envoyer vos canes:
.  P lacez vos QSL's par  ordre a lphabét i -

que  pu i s  numér ique .
o Fai tes- les parveni r  exc lus ivement  au

siège socia l  de RAQI.
Pour votre in format ion,  la  d imension
d 'une  ca r te  QSL  es t  de  3112  x  5  112 .
Les QSL's plus grandes ou plus petites,
arrivent souvent en piètre état si elles
ne sont  pas re léguées aux oubl ie t ies
par  cer ta ins bureaux de QSL.
Un consei l  pour  ceux qui  envoient  des
QSL's d i rectement  pour  un "DX" rare,
v ia un "QSL manager" :  n 'oubl iez pas
de fourn i r  une enveloppe préadressée
et  préaf f ranchie ou avec coupon
réponse,  car  le  "QSL manager"  ne
paiera pas de sa poche et le tout revien-
dra sûrement par le bureau QSL, ce qui
ralentit beaucoup le retour.
Pour ce qui  est  des indicat i fs  spéciaux
inscrivez le nom du pays ou mieux
encore,  les indicat i fs  régul iers,  quelque
oart sur la carte.
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.  N'oubl iez pas non p lus qu 'une bonne
l is ib i l i té  fac i l i te  grandement le  t ra i te-
ment. Alors prenez votre plus belle main
d 'écr i ture pour  fa i re chi f f res et  le t t res.

CARTES QSL'S RETOUR
Comme vous le savez. un accord oassé

entre CRRL et RAQI a permis de mettre en
place un système efficace d'expédition et
de d is t r ibut ion des car tes QSL's.

Ains i  RAQI,  par  I ' in termédia i re de Marc
VE2 AUF se charge du départ de vos car-
les QSL's vers tous les pays du monde.
(Serv ice réservé exclus ivement  aux mem-
bres de I 'Association). De son côté, CRLL,
par l ' intermédiaire de Alberl DAEMAN, VE2
lJ se charge de la  d is t r ibut ion des car tes
QSL's "RETOUR" dest inées aux radioa-
mateurs de la  prov ince

A lbe r t  VE2  l J ,  nous  s igna le  qu ' i l  n ' es t

pas louJours en mesure d 'expédier  à leurs
destinataires les cartes arrivées à leur
i n t e n t i o n ,  f a u t e  d ' e n v e l o p p e s  p r é -
adressées.

Af in de fac i l i ter  son t ravai l  e t  d 'év i ter
toute accumulation de cartes à son bureau,
nous pr ions nos lecteurs de b ien voulo i r
fa i re parveni r  régul ièrement  à VE 2 lJ  des
enveloppes pré-adressées et  t imbrées en
nombre suf f isant  pour  assurer  un serv ice
régul ier .

Af in  de vous permett re d 'évaluer  vos
besoins, nous vous signalons qu'une enve-
loppe t imbrée à 0.36 cents peut  conteni r
-  I  car tes QSL's envi ron.

Alber t  DAEMAN, VE2 t -
2960 Douglas,  Montréal
H3R 2E3

CHRONIQUE DX
l l  y  a déjà quelques années.  nous pro-

posions à nos lecteurs une chronique DX.. .
Celle-ci avait été abandonnée au bout d'un
certain temps faute notamment d'un auteur
ayant  suf f isamment de temps l ibre pour
t r ier ,  compi ler  et  résumer les renseigne-
ments et  nouvel les entrant  dans ce cadre.

Nous sommes t rès heureux d 'accuei l l i r
parmi  nos nouveaux auteurs Jean-Pierre
JARRY, VE 2 GZ, qui  vous entret iendra
régul ièrement  non seulement  des aspects
DX, mais aussi  des QSL's,  et  des d ip lô-
mes. . .  s i  la  demande et  I ' in térêt  de nos lec-
teurs abondent  dans ce sens.

Bonjour  à tous!
En 87 nous tenterons de vous of f r i r  (aux

"DXers"  en par t icu l ier )  une chronique sur
le DX à la  mesure des radios amateurs du
Québec.

El le  vous fourn i ra régul ièrement  un
compte-rendu de votre bureau de cartes
QSL par tantes (RAQI) :  nombre de QSL's
reçues,  échéanciers respectés par  le  bu-
reau,  déta i ls  des procédures à suivre et
autres.

Également ,  nous a imer ions recevoi r  vos
suggestions pour cette chronique ainsi que
des informat ions sur  vos act iv i tés de DX
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tels que vos récents bons contacts, in_
cluant les informations sur les eSL MNGR.
les DXpéditions ou autres expériences DX.
Le tout peut êlre adressé comme-suit:
chronique DX adresse de l 'Association, ou
di rectement  à mon adresse.

La p lupar t  des DXers sont  inquiets des
déla is  encourus pour la  récept ion de leurs
car tes QSL et  s ' in terrogent  sur  l ,e f f icac i té
de leurs bureaux de QSL tant  côté départ
que arr ivée.

Cet te s i tuat ion n 'est  pas unique chez-
nous,  e l le  ex is te dans la  major i té  des au_
tres pays. Comme vous vous en doutiez
une des pr inc ipales ra isons sont  les mau_
vaises condi t ions de propagat ion,  entra i
nant  du fa i t  même une d iminut ion accrue
des act iv i tés en général .

En outre l 'augmentat ion constante des
fra is  de postes force de p lus en o lus les
amateurs à ut i l iser  des bureaux d 'envois
pour cartes QSL. Cette faÇon de procéder
entraine évidemment des délais importants
dans la l iv ra ison de vos in format ions.  Se-
lon les responsables de bureaux pour les
car tes d 'arr ivée,  les car tes sont  achemi_
nées par paquets des autres bureaux et ce
par pér iodes souvent  espacées de o lu_
sieurs mors.  Très peu d 'amateurs envoient
leurs car tes d i rectement  au bureau d,ar_
flvee.

Donc soyez patients et ardez votre bu_
reau de RAQI à amél iorer  son rendement
en inc i tant  vos confrères et  consoeurs à
l ' u t i l i se r .

En terminant  vo ic i  quelques recomman_
dat ions à propos de vos car tes eSL:  (vo i r
modèle jo int )
- ldentif iez en gros caractères I ' indicatif du

destinataire, (à deux endroits si possible).
- Si la carte est dirigée ver un intermédiai-

re,  ident i f iez- le  c la i rement .  (ou l , inc lure
oans une autre enveloppe)

-  Pour fac i l i ter  la  lecture ident i f iez le  mois
en lettres.

-  Notez l 'heure en GMT tout  en n,oubl iant
pas d ' inc lure le  mode et  la  f réquence.
Ces détails diminueront les risques d'er_

reurs dans les mul t ip les manipulat ions de
vos cartes mais aussi i ls fourniront des in-
formations précises au destinataire lui évi_
lant  d 'êt re d isqual i f ié  lorsqu, i l  soumett ra
votre carte pour un certif icat.

J 'a t tends avec impat ience vos sugges_
t ions et  in format ions.

Bon DX

Jean_pierre Jarry VE2GZ
303,  des Baladins
-aval des Rapides

Laval (Québec)
H7N 2E3

PROCES JACK BAVENSCROFT
Au moment de déposer ce journal  à la

photocomoosi t ion,  so i t  à  la  mi- févr ier ,  les
dernières nouvel les que nous avtons sur
le cas de Jack FIAVENSCROFT, VE 3 SR,
nous emanatent  d i rectement  de Raloh
CAMEFON, VE 3 BBM, responsable du
fonds de défense.

Celu i -c i  espérai t  que les documents
legaux sera ient  complétés sous peu et
déposés auprès de la  cour  d 'Appel .  Ralph
nous fa isa i t  également  par t  de ses cra in-
tes de voir la date de cet appel repoussée
lo in dans le  temps (12 mois?)  en ra ison

d'un engorgement du système judiciaire...
Ralph tient ici à remercier sincèrement

tous les radioamateurs VE 2 pour leur
générosité, et invite à le contacter tous
ceux qui rencontreraient des problèmes
d'interférences radio dûs à leurs appareils.
Une documentation pourra alors ieur être
envoyée pour les aider à résoudre leurs
problèmes.

Du côté de Jack, même si celui_ci n,est
p lus sur  I 'a i r  depuis ju i l le t  19g6. . .  i l  a  tout
de même reçu une nouvelle lettre de I 'avo_
cat des demandeurs lui enjoignant de ces_
ser ses émissions... le système de contrôle
de la fournaise des mêmes plaignants fai_
sant à nouveau des siennes, sans como_
ter des problèmes d'interférences sur un
des postes de télévision! l l  a été facile pour
Jack de réfuter ces nouvelles allégations
puisque ses appareils sont en dépôt depuis
tongtemps chez un autre radioamateur
s i tué en dehors de la  v i l le  où habi te Jack!

En attendant (anxieusement) Jack ne se" tourne pas les pouces" puisqu' i l  v ient
d'accepter la charge de président de
l'Association du troisième âge de la Vil le
de Kanata. Mais, malgré ces activités exté_
rieures, Jack trouve le temps très longl

Nous vous rappelons que vos dons sont
toujours les b ienvenus;

L ibel lez vos chèques à I 'ordre de JRSD
Fund et faites les parvenir à I 'Association
qur t ransmett ra. . . .Au fa i t ,  avez-vous vu
dans la région 03,  rubr ique Nouvel les
régionales du présent  numéro,  l , idée
génia le et  généreuse qu 'ont  eue les mem-
bres du Club Radio Amateur  de euébec
(CRAO) pour aider Jack?

RÀQI / FÉvRIER-MARS 1eB7 / le



MON ÉQUTPEMENT RADIO EST-IL BIEN ASSURÉ?
par Luc LEBLANC VE 2 DWE

Voilà une question que vous vous êtes probablement déjà posée sans avoir obtenu
une réponse safisfaisante. Dans les quelques lignes qui stJivent, j'essaierai de vulgariser
un peu le iargon de /'assurance ef des couvertures accordées par les différentes polices.

La majorité de nos,nstallations se retrouvent soif à la maison, dans notre auto, ou
sur nous-même (portatif), sans oublier notre bâti d'antenne et sa structure portante. Nous
étudierons séparément chacune de ces situations.

1- A LA MATSON (OTH)
Les polices d'assurances du type rési-

dentiel couvrent les équipements de radio-
amateur  en tant  que b iens meubles (con-
lenu). Que ce soit à titre de propriétaire fon-
cier ou de locataire les couvertures d'as-
surance touchanl  les équipements radio
sont  s imi la i res.  Voic i  un bref  résumé des
risques couverts qui sont susceplibles d'at-
leindre nos équipemenls. Les risques cou-
verts sont: I ' incendie et la foudre, les ex-
p los ions,  la  fumée occasionnée par  une
anomalie soudaine d'un appareil de chauf-
fage ou de cuisson (et non de votre appa-
reil radio Hl Hl), le vol et les tentatives de
vol, le choc d'objets tombant sur I 'extérieur
d 'un bât iment .  l l  est  t rès imoortant  de oré-
c iser  ic i  qu 'une exclus ion de ces pol ices
se l i t  comme sui t :  "Nous ne couvrons pas
les dommages occasionnés aux antennes
de radio ou de télévision extérieures (y
compr is  les antennes parabol iques)  ou
leurs garn i tures" ,  par  contre,  s i  vot re an-
tenne ou votre tour tombe sur votre mai-
son,  même des sui les d 'une accumulat ion
de g lace ou de neige,  les assureurs paie-
ront  les dommages de votre maison,  mais
pas ceux de votre tour ou de votre anten-
ne... Soyez prudent et vérif iez vos polices,
nous verrons plus loin comment se prému-
ni r  contre ce problème.

Au n iveau de l ' indemnisat ion on vous
paiera un s in is t re en enlevant  la  déprécia-
tion (environ 10o/o par année), sauf si vous
possédiez la couverture accordant le coût
de remplacement ou la valeur à neuf, c'est-
à-dire qu'on vous indemnisera jusqu'à con-
currence du coût effectif de la réparation
ou du remplacement  (se lon la  moins coû-
teuse de ces deux possib i l i tés)  à I 'a ide de
matér ieux de qual i té  semblables et  sur  les
mêmes l ieux.  l l  ne faut  pas oubl ier  I 'appl i -
cat ion de la  f  ranchise ord inai rement
200,00$. Une précision importante tou-
chant les ordinateurs et les périphériques,
i ls  sont  couverts  mais les logic ie ls  quant
à eux sont  couverts  jusqu'à un maximum
de 1000,00$ étanl précisé que les coûts de
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col lecte ou d 'assemblage des données ne
sont pas couverts.

2.  DANS L 'AUTOMOBILE
l l  n 'y  a maintenant  p lus de l imi tat ion re-

l iée aux apparei l lages radio ins la l lés dans
votre automobi le.  On vous indemnisera en
appl iquant  la  dépréciat ion (envi ron 100/o
par année) a ins i  que la f ranchise,  so i t
50,00$ en cas de vol ou 250,00$ en cas de
col l is ion ou d ' incendie.  l l  est  à noter  que
la police automobile couvre les appareil la-
ges radio faisant partie des accessoires du
véhicule,  donc y étant  rat tachés soi t  au
système électr ique ou au chassis  du véhi -
cule. l l  est important de noter que votre poÊ
tat i f  la issé sur  le  s iège de votre auto n 'est
pas couvert sauf s' i l  est rattaché au véhi-
cule.  Notons en passant  qu 'en cas de van-
dal isme ou de vol  de votre antenne la f ran-
chise appl icable sera de 50,00$.

3-  SUR VOUS-MÊME (PORTATIF)
Une extension de garant ie des pol ices

décrites au paragraphe 1 se l it comme suit:"Les biens meubles sont couverts hors des
l ieux assurés et  jusqu'à concurrence de
200/o du contenu assuré et  su je t  à un min i -
mum garanl i  de 2500,00$ mais ces b iens
doivent être temporairement enlevés des
l ieux assurés inc luant .  s i  ce la vous con-
v ient ,  ceux d 'autru i  qui  sont  en votre pos-
session.  l l  est  important  de noter  que les
apparei ls  se t rouvant  habi tuel lement  à une
situation non désignée et vous appartenant
ne sont  pas couverts .  Par  exemple,  vous
déménagez vos apparei ls  à votre camp
d'été qui  n 'est  pas décr i t  sur  votre pol ice.
l l n'y aura donc pas de couverture pour ces
équipements.  Par  contre,  vous louez un
chalet pour vos vacances et vous y instal-
lez votre stat ion,  e l le  sera couverte.  Une
pet i te  nuance qu ' i l  faut  b ien comprendre.

Pour les modal i tés de règlement ,  ce qui
a été ment ionné au paragraphe 1 s 'appl i -
que  i c i  auss i .

4-  VOTRE RESPONSABILITÉ CIVILE:
On peut  déf in i r  la  responsabi l i té  c iv i le

comme étant  les conséquences pécuniè-
res de la responsabil ité civile pouvant vous
incomber en ra ison de pré judice person-
nel ,  de dommages matér ie ls  ou de pr iva-
t ion de jouissance.  involonta i rement  cau-
sés à autrui du fait de toute activité de votre
v ie pr ivée n ' importe ou dans le  monde.
Cela s igni f ie  en bref  que toutes nos act iv i -
tés reliées à la radio-amateur sont couver-
tes à t i t re  personnel .  Donc,  tout  dommage
fai t  par  la  chute de notre tour  ou antenne,
soi t  chez un vois in ou b ien sur  les f i ls  de
l 'Hydro-Québec sera couverr .

s-L 'ASSURANCE FLOTTANTE TOUS
RISQUES

Pour terminer  i l  ex is te une pol ice qui
couvre tous les r isques pouvant  d i recte-
ment  at te indre les b iens assurés.  Outre
I 'avantage d 'assurer  les b iens selon une
valeur  établ ie  d 'un commun accord entre
l 'assureur  et  l 'assuré,  va leur  qui  ne sera
pas contestée en cas de sinistre, cette po-
l ice " f lo t te"  s i  on peut  d i re avec l 'ob jet  as-
suré avec t rès peu d 'exc lus ions,  c 'est  la
formule idéale pour  nos équipements et
bâti d'antenne. l l  existe un piège dans cette
formule,  i l  faut  chaque année réajuster  le
montant d'assurance car I ' inflation et I 'auo-
mentat ion du b ien peut  vous pénal iser  sé-
r ieusement  après quelques années.

Certa ins assureurs sont  rét icents à ac-
corder  une te l le  formule et  ex igent  souvent
d'avoir d'autres assurances. Le coût en est
assez élevé: 5olo du montant d'assurance.
Pour un montant  de 5000,00$,  la  pr ime se-
rait de 25O.OO$ (la moyenne des primes ré-
s ident ie l les est  envi ron 300,00$).  On com-
prend v i te  l 'énormi té du coût  de cet te
ool ice.

On ne peut  t ra i ter  ic i  de toutes les éven-
lual i tés et  cas spéciaux,  mais j 'espère que
ces quelques l ignes vous a ideront  à choi -
s i r  le  type d 'assurance qui  conviendra le
mieux à vos équipements.

Luc Leblanc VE2DWE
Souscr ipteur  d 'assurances commercia les

I



Région 02
SAGUENAY.LAC ST-JEAN
CLUB RADIO.AMATEUR
SAGUENAY LAC ST-JEAN
JOURNEE RADIO-AMATEUR

Le 23 Novembre 1986,  le  Club VE2CRS
tenai t  une journée spécia le d ' ln format ion,
d'Exposition, de Rencontre, el d'évaluation
d'éouioement  Radio-Amateur .

Le tout  se déroula i t  au l ieu apoelé Chan-
t ier  du Père Alex,  au Parc de la  Coi i ine à
Chicout imi-Nord.  Nous y avons rencontré
envi ron 200 personnes qui  ont  déf  i lé  de 13
heures à 16 heures 30 devant  les tables
d 'exposi t ion.  Nous y av ions insta l lé  un en-
semble pour le RTTY, le HF, Phonie et CW,
Marché aux Puces et  une table commer-
c ia le où on pouvai t  vo i r  des équipements
les p lus modernes.

Cela a été une excel lente occasion de
rencontrer des personnes intéressées aux
communicat ions.

C O U R S  D E  F O R M A T I O N  R A D I O
AMATEUR

Encore une fo is .  le  Club VE2CRS dis-
pense des cours de format lon pour deve-
ni r  Radio-amateur .

Sous la d i rect ion de Thérèse,  VE2GRA,
à laquel le  nous av ions conf ié le  mandat
d'organiser le tout, le cours a débuté en dé-
cembre et  une v ingta ine d 'étudiants le
survent .

Ceux qui  veulent  s ' inscr i re pour  l 'année
prochaine oeuvent  tout  de sui te nous con-
tacter  à I 'adresse du Club:

Rad io -ama teu r  Saguenay -Lac -Sa in t -
Jean
c . P . 2 3 6 1
Chicout imi-Nord
G7G 3W5

PARTY DES FÊTES
Nous avons tenu notre party des Fêtes

le samedi  06 décembre.
Dans nolre désir de faire les activités un

peu par tout  dans la  région du Saguenay-
Lac-Saint -Jean,  nous avons tenu I 'act iv i té
cet te fo is-c i  à  St-Bruno non lo in d 'Alma.

Nous avons eu une assistance nombreu-
se,  de même que beaucoup de pr ix  de pré-
sence qui  ont  été b ien appréciés.  Merc i  à
tous nos commandi ta i res.

VE2LRE, Rémi Lavoie s'est vu décerner
la Plaque de I 'amateur  de I 'année pour son
impl icat ion en tant  que nouveau radio-
amateur .
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Lors de la Journée Radio Amateur, I 'analyse technique des appareils a été bien ap-
préciée. Cette analyse était effectuée par VE2FUO et VE2DBE.
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Au Party des Fêtes c'est le Buffet qui
connai t  le  p lus de popular i té .

Rémi Lavoie, VE2LRE, recevant la pla-
que honor i l ique,  I 'Amateur  de l ,Année,
des mains de Jean-Marc, VE2JMp. Vice-
président  du c lub.
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EXERCICE TELECOM-A
Le Club a participé, avec d'autres radio-

amateurs de la  région,  à un exerc ice d 'Ur-
gence oreanisé par  VE2RUC.

Envi ron quinze stat ions se sont  impl i -
quées dans le  processus,  de Vi l le  de La
Baie à Albanel. Les messages étaient re-
t ransmis sur  c inq f réquences d i f férenles
dont  quatre répét i t r ices VHF et  une f ré-
quence sur  HF 80 mètres.

L'expérience a été très appréciée des
participants et le tout est à renouveler.

SUPPORTEZ VOTRE ASSOCIATION
En devenant  membre du Club Radio-

Amateur  Saguenay-Lac-Saint -Jean,  vous
nous a idez à f inancer  nos pro jets ,  l 'ent re-
t ien des répét i t r ices,  I 'accuei l  des nou-
veaux amateurs.  Le pr inc ipal  poste qui
draine nos ressources: les envois postaux.
En ef fet .  c 'est  dans les envois aux mem-
bres de bottins et convocations, que nous
passons une bonne par t ie  du budget
d 'opérat ion. . .  e t  ceux-c i  sont  en montée!

En devenant  membre,  vous prenez par t
à I 'activité radio-amateur de la région. Vous
avez droit de vote et de regard sur nos ac-
t iv i tés.  Vous pouvez vous impl iquer ,  farre
admett re vos points de vue. . .

Alors, quand nous vous aprocherons, ré-
pondez oui .

Michel  Ricard,  VE2 DDT
Président

C lub  Rad io -Amateu r  Saguenay  Lac -
St-Jean

Rég.ion 03
QUEBEC

Club  rad io  ama teu r
de  Québec  Inc .  (CRAQ)

Lors d 'une précédente parut ion du iour_
nal  de RAOI.  le  Club Radio AmateLrr  de
Québec Inc (CRAQ) annonçai t  qu ' i l  s 'é ta i t
por tê acquéreur  d 'une nouvel le  s tat ion_
rela is  t rès sophist iquée et  ce,  sans toute-
fo is  en donner I ' ind icat i f  n i  autres déta l ls .
Cet te bel le  acquis i t ion est  nul le  autre oue
la stat ion VE2RQR (146.610 en moins)  s i -
tuée à l ' l le  d 'Or léans et  qui  éta i t  a lors la
p rop r i é té  de  René  d 'An iou  phaneu f
VE2BDH. Voic i  donc quelques unes de ses
caractér is t iques:  - t ransmetteur  à réseaux
d'ajustement simples et puissance de base
de 15 wat ts  -Récepteur  asserv i  de résona-

teurs hélicoidaux assurant une fi l tration su-
pér ieure -  Contrô leur  de stat ion muni  d 'un
ordinateur - système de raccord télépho_
nrque complet avec décodeur et encodeur
(MOSTEK) -  système d 'a l imentat ion d 'ur-
gence avec in format ion sur  I 'u t i l isat ion au-
tomat ique - table de codi f icat ion pour une
exploitation contrôlée -équipement de con-
trôle permettant d'évaluer à distance l 'état
des composantes -amplif icateur l inéaire de
75 wat ts  et  bren d 'autres choses.  Si  vous
passez par Québec, ne manquez pas de
vous en servrr ,  vous êtes les b ienvenus.

Voici maintenant quelques nouvelles des
act iv i tés du CRAQ. Ce dernier  a par t ic ipé
une fo is  de p lus en décembre à la  fameu-
se Opéralion nez rouge et aux activités car-
navalesques de févr ier .  par  dessus toutes
ces dernières,  i l  est  un événement oue le
Club est  lo in d 'oubl ier :  la  c lôture des Fê-
tes du 60ième anniversai re qui  a eu l ieu le
5 janvier  a lors qu 'une p lé iade d ' inv i tés et
de par t ic ipants ont  pu assis ter  à des mo_
ments d 'une rare rntensi té.  Tout  y  éta i t :
gens, gestes, paroles, prix, vidéo-montage,
sante,  et  une exposi t ion d 'apparei ls  et  de
documents anciens.  Toute une réussi te l

De p lus,  le  CRAQ a retenu les serv ices
d'un conférencier  de marque pour son as-
semblée du 2 mars 87 en la  personne de
madame Gisèle Floc 'h Roussel le  Direct r i_
ce générale à RAQI qui  nous entret iendra
de l 'Organisat ion qu 'e l le  représente et  ce
au n iveau des or ientat ions et  des oro-
grammes.

COMMUNIOUÉ

Dans son souci de sauveaarder
l'éthique radio-amateur et en iue de
recueillir des fonds additionnels dans
la cause qui touche toute ta Fraterni-
té radio-amateur, soit cette de Jack
Ravenscroft yEgSÆ, te Ctub Badio
Amateur de Québec lnc., par t,initia-
tive de son directeur des cours en la
Wrsonne de monsieur paul-Emile Du-
rand VEZGWE, a entrepris dorganiser
un cours sur un sujet à valeur expé-
rimentale de plus an plus actuel soit
Ies radio-comm un ication s par sate!
/ifes.

Ces cours furent dispensés par
l'ami Claude Vallee VEZARU les di-
manches 23 et 30 novembre. Fort
d'une grande réussite de cefte acti-
vité, le Club a donc décidé que les
somrnes recueillies iraient au fonds
Jack Ravenscroft. Se joignant à cet-
te bonne intention, notre professeur
Claude a lui-même contribué en ac-
ceptant de donner le cours gratui-
tement.

De cette expérience, le CRAQ a re-
cueilli 325$ dollars et de plus y a aiou-
té 75$ dollars afin d'atteindre la ron-
delefte somme de 400$ dollars qu'il
a fait parvenir à RAQI pur achemi-
ner au fond Jack. Quelle grande ini-
tiative et méthode de financement,
n'est-cefas? Chapeau à Paul-Emile,
à Claude et au CRAQ! Après tout,
nous nous sommes fous arnusés aux
dépnds d'Oscar 11 et réiouis d'avoir
soutenu notre noble Cause.

Bertrand Leblond VEZGNY
Président C.R.A.Q. A6-e7

Note de la rédaction du journal:
La permanence t ient à soul igner cette mervei l_
leuse rni l iat ive qui a su joindre I 'ut i le à I 'agréa_
ble...  Fél ici tat ions aux init iateurs et aux oalrt ici_
oants.
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CONCOURS DE LA ST-JEAN.BAPTISTE

Le concours de la St-Jean-Baotiste est
un concours organisé par le Club Ra-
dio Amateur de Québec et oui a trois ob-
jectifs:

- Souligner la fête Nationale du Québec,
- Encourager les détenteurs de première

licence à accéder à la deuxième licence,
- Unifier la société Radio-Amateur sur le

plan provincial, national et international.
Le concours aura l ieu la journée de la St-

Jean-Baptiste Qa juin) et se tiendra durant
une période de quatre (4) heures sur la
bande de 80 mètres. Le concours se tien-
dra en français et en mode A3 (phonie), à
moins que les opérateurs ne soient en me-
sure de répondre aux appels en anglais.
Les contacts en CW seront enregistrés et
une carte QSL sera envoyée invitant la sta-
t ion à repar t ic iper  I 'année prochaine en
ohonie.

Sept (7) stations officielles dont VE2CQ
mèneront  le  concours qui  aura l ieu de
17:00 à 21 :00.  C'est  VE2CQ qui  donnera
le signal du déparl à la fréquence 3,780
Mhz, après avoir expliqué les règles du
concours, appelé les six autres stations et
donné I 'heure CHU. Une stat ion non par-
ticipante se tiendra sur cette fréquence
pour répondre aux questions des slations,
donner I 'heure CHU et  annoncer pér iodi -
quement  la  tenue du concours.

Une fo is  que le concours aura débuté,
les sept stations officielles n'auront plus le
dro i t  de se re l i rer  des ondes sauf  oour
changer de f réquence.  El les seront  mobi-
les sur  toute la  bande et  pourront  changer
de f réquence à tout  moment.

Les échanges seront dirigées par les sta-
t ions of f ic ie l les et  seront  comoosés d 'un
rapport de signal (RS), du mot clé, de l 'heu-
re et  d 'un numéro de QSO.

Les slations participantes devront, pour
gagner le concours, contacter les sept sta-
t ions dans le  min imum de temps et  fa i re
parveni r  un cahier  de bord comprenanl  le
contenu des échanges dans les 30 jours
suivants (avec la phrase clé).

RÈGLEMENTS:
-Le concours s'effectuera annuellement

le 24 ju in de 17:00 à 21:00 heures,  heure
avancée de l 'est  (21:00 à 01:00 UTC).  Si
le  concours tombe la même date oue le
Fie ld Day,  le  concours aura l ieu quand
même.

-Les stations officielles porteront pour la
circonsrance des noms autres oue ceux
des opérateurs. l ls seront:

-Jacques Cartier VE2CQ
-Chamolain
-Laviolette
-Maisonneuve
-Jean-Talon
-La Vérendrye
-Radisson

-Les règlements paraîtront intégralement
chaque année dans CIRCUIT.  Des com-
muniqués partiels seront envoyés aux dif-
férents médias spécia l isés.

-Les participants auront un délai maxi-
mum de 30 jours pour  renvoyer leur  cahier
de bord, I 'obli lération de la poste faisant
foi de la date.

-Pour toute différence de temps, signaux
et  mots c lés dans le  journal  du par t ic ipant ,
les journaux de bord des stations officiel-
les orévaudront.

-  S i  deux scores se révèlent  égaux,  un
tirage au sort déterminera la station ga-
gnante.

-Un trophée représentant I ' idéal de I 'opé-
rateur Radio-Amateur sera décerné à la
station gagnante.

-La d is t r ibut ion des pr ix  et  t rophées se
fera à Québec aux date et  l ieu f ixés par  la
d i rect ion du Club Radio Amateur  de
Québec.

-Après la  remise des pr ix ,  une copie du
trophée sera remise à la station gagnan-
te,  I 'or ig inal  demeurant  dans les archives
du c lub.  Cependant ,  l ' ind icat i f  e t  le  nom de
l 'opérateur  de la  s tat ion gagnante seront
gravés sur  le  t rophée or ig inal .

-Le ( la)  réc ip iendaire du t rophée accep-
te par  I 'envoi  de son cahier  de bord que
son nom et sa photo soient employés à des
f ins promot ionnel les du CRAQ.

-D'autres règlements pourronl se loindre
à ceux-c i  dans le  futur .

Roberto Lopez VE2GHG
Guy Berthelot VE2AFO

organisateurs du concours
pour le  CRAQ

RADIO-AMATEUR PORTNEUF INC.
VE2CSP
1Oème ANNIVERSAIRE

L'année qui  débute marquera le  1Oème
ann ive rsa i re  de  I 'Assoc ia t i on  Rad io -
Amateur  Portneuf  inc.

En effet, c'est le 24 aoùl 1977 à l, insti-
gation de VE2AXD, le regretté Marcel Mi-
lette, qu'une douzaine de radio amateurs
de SWL se réunissaient à Donnacona, afin
de discuter de l 'éventuelle formation d'une
oragisation regroupant les radio amateurs
et SWL du comté de Portneuf.

L ' idée souleva un te l  enthousiasme que
ce qui  devai t  ê t re une réunion d 'exolora-
tion se lermina par la fondation formelle du
Club des Sans-Fi l is tes de por tneuf  qui  de-
vai t  par  la  sui te devenir  l 'Associat ion
Radio-Amateur  Portneuf  Inc. ,  par  incorpo-
ration légale, le 13 novembre 19g1 . Le pre-
mier  Consei l  d 'Adminis t rat ion se comoo-
sar t  comme sui t :

Président: -l\,, larcelMilette(decéde)VE2AXD
V;ce-Président: -Charles Turcot VE2CT
Secrétaire-Trésorier:-RogerPlamondon VE2AHL
Directeur: -Fernand Marcotte VE2ANJ
Directeur: -Michel Pelletier VE2DlVp

Ceux qui  ont  par t ic ipé à la  fondat ion de
RAQI,  ou quiont  ass is té de près ou de lo in
a sa natssance, y verront peut-être une ana_
logie,  puisque c 'est  à Cap Santé,  v i l lage
vois in de Donnacona que RAQI v i t  le  iour
le 28 août  1949.

Radio-Amateur  Portneuf  inauqurai t  sa
première répétitrice VE2RUV te 2à décem-
bre 1979 et  possède maintenant  la  répét i -
t r ice VE2RAP (147.210 MHZ + 600) à
Donnacona.  On pro jet te d ' insta l ler  e l  met-
t re en opérat ion au cours de cet te 10ème
année d'existence, deux stations-satell i tes
(220 MHZ) à St-Alban et St-Ravmond res-
pect ivement ,  af in  de re l ier  les secteurs
nord-ouesl el nord-est du comté de port-
neur  à la  répét i t r ice de Donnacona.

Beaucoup de chemin parcouru deouis
ce 24 aoûl 1977 . Iant au chapitre des réa-
l isat ions techniques qu 'à celu i  de la  cro is-
sance de I 'Associat ion qui  comote main-
tenant  quelque 80 membres.

Les fest iv i tés marquant  ce iOème anni-
versai re n 'ont  pas encore toutes été arrê-
tées mais e l les at te indront  sans doute leur
apogée lors de l 'épluchette annuelle de blé
d'inde, prévue pour le samedi 22 aoûI oro-
cha in .

A tous ceux et  ce l les qui  dési rent  oar t i -
c iper  à ces célébrat ions,  Radio-Amateur
Portneuf  Inc.  of f re un magni f ique macaron
commémoratif qu'on peut se procurer pour
une modtque somme, auprès de la  p lupar t
des membres de l 'Associat ion.
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Le calendrier des festivités sera commu-
niqué à la presse régionale ainsi qu'à vo-
tre Journal de RAQI dès que possible et
tous les radio amateurs sont cordialement
invités à se joindre aux membres pour cé-
lébrer cet anniversaire.

73 à tous et toutes.
Yvon, VE2ANA

Région 04
TROIS-RIVIÈRES

S R E T I M  S o c i é t é  d e  r a d i o -
expérimentation et de télé-informatique
de la Maur ic ie Inc.  (VE2 VtP).

En janvier  1985,  grâce à la  col laborat ion
de RAQI,  nous obtenions notre incoroora-
t ion et  notre Club voyai t  a ins i  le  iour .
Comme tout  nouveau-né,  nos débuté ont
été modestes.

Par contre, la deuxième année s'est avé-
rée p lus product ive en fa i t  de réal isat ions,
en voio le  b i lan.

- Aspect technique: Le répéteur VE 2
RZX a élé pourvu d'un émetteur- récepteur
flambant neuf ( y compris les cavités-fi l tres
) .  Par  la  sui te,  I 'anc ienne antenne a été
remplacée par  une Sinc la i r  Z1O C 4 éqale-
ment  neuve.

Le c lub v ient  également  de se procurer
du matér ie l  UHF neuf  af in  d 'établ i r  sous
peu un l ien radio qui  rendra possib le une
l ia ison pour raccordement  té léohonique
automat ioue.

Nous venons d 'obteni r  récemment la
permission d'occuper un local au sous-sol
de l 'église Saint-Odilon au Cap de la Made-
leine. Les travaux de rénovation ont débuté
vers la mi-décembre, et nous espérons
occuper ce nouveau local vers la fin du
mois de mars.

-  Aspect  lo is i r :  Un f ie ld-dav suiv i  d 'un
méchoui  au boeuf  a eu l ieu cei  eté et  a été
couronné de succès.

- Aspect opérations:
a)  Par t ic ipat ion du Club VE 2 Vlp au"Grand Mél i -vé1o",  randonnée cvcl is te
fami l ia le de Loto-Québec cet  été.
b) Notre Club a couvert le Jamboree scout
mondia l  en octobre dernier .
c)  Un cours de radioamateur  est  d isoensé
par c inq professeurs tous membres de
SRETIM/ VE 2 VlP.  Un nombre record de
54 é lèves se sont  inscr i ts ,  dont  c ino fem-
mes.  un précédent  pour  la  région.
d) Des pratiques de code destinées à tous,
sont  données tous les d imanches soi rs  de
20h 45 à 22hOO locales sur les ondes de
notre répéteur  YE 2 RZX (147.190 o lus) .

Comme vous pouvez le constater, le défi
sera grand pour les procharns adminis t ra_
teurs car  le  Club VE 2 Vlp n 'a pas l , in ten-
t ion de dormir  sur  ses laur iers !  Beaucoup
de projets sont en gestation, et la succes_
sron aura la  responsabi l i té  de les mener à
terme dans l 'année qui  v ient .

Bonne chance à tous.

Claude BRUNET, VE 2 ZZ,
Publ ic is te VE 2 Vtp.

CLUB DE SOREL.TRACY, VE2 CBS

Le Club VE2CBS a le  vent  dans les voi_
les par les temps qui courent. En voici ouel_
ques indices:
. Relocalisation de la répétitrice VE2RBS
(146,610) et  insta l la t ion d,une nouvel le
antenne de type 210C4 de Sinclair.' Installation 

d'un nouveau système de rac-
cordement  té léphonique.. Cours de radio de 1ère l icence durant les
mois d'octobre g6 à avril g7.

'  L 'organisat ion du , ,Hamfest  
du euébec"

qui  at t i re  les amateurs de toutes les ré_
gions.

- Une participation exceptionnelle au ..Fiel_
day" de I 'ARRL qui  p lace le  c lub dans
une posi t ion d 'é l i te  tant  sur  le  p lan cana_
dien que sur  le  p lan in ternat ional .-  Un journal  b imestr ie t  , ,LE pARASITE"
disponib le pour  tous les amateurs oui  en
font  la  demande."  Organisat ion de deux expédi t ions , ,DX"
en zone 2, à Havre St_pierre.. Réseau opérant tous les samedis et di_
manche,  à iB h 30,  su iv i  d 'un bul le t in
d ' in format ion.

'La par t ic ipat ion du c lub VE2CBS à des
activités locales et régionales où les
membres assurent  les communicat ions:
- La rencontre automnale (course du cir-

cuit loto Québec)
-  L 'opérat ion c i t roui l le  (en l ien avec les

forces pol ic ières lors de l ,Hal loween)'Des réal isat ions personnel les de meÉ_
bres actifs:
- Opérationalisation d,un svstème de ba_

b i l l a r d  é l e c t r o n i q u e  s u r  V E 2 R B S
(RBBS) -  Luc VE2DWE

- Communicat ions sate l l i tes -  André
VE2GFF et  Marcel  VE2ARF

- O,btent ion d 'une p laque DXCCSB par
Mario VE2WA

Jean VE2HDJ

I

- ----
.....-:=E= = Radio

- Amateur
- du Québec

)D^ Inc.

l l l : I. l l l f l l l l(o a l : l l l :LYo
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çp*t"' pâr Jacques PAMERLEAU, VE2 DBR

Eh ou i ,  i l  y  a  dé jà  que lques  temps
que j 'a i  eu l 'occasion de vous entrete-
nir  de notre réseau d'urgence.

Comme vous le savez, j 'a i  dû ralen-
t i r  un peu mes act iv i tés au sein de
celui-ci ,  pour diverses raisons profes-
sionnel les et Dersonnel les. J 'ai  même
assumé mon propre intér im au poste
de coordonnateur du Réseau d'urgen-
ce RAQI pendant une année. Est-ce
assez fort? C'est probablement une
quest ion  de  sa la i re .  H i . . .  H i . . .

Ce qu' i l  vous faut savoir  c 'est que
pendant cette période di te d'accalmie,
pour moi,  le réseau a cont inué à fonc-
t ionner comme si  de r ien n'étai t  et  les
comités de gest ion régionaux ont tou-
jours été des plus act i fs,  sauf celui  de
la grande région de Montréal qui  souf-
fre d'une absence remarouée. au sein
de notre organisat ion.

Que se passe{-il donc à cet endroit?
Comment se fai t - i l  qu'une région aus-
si importante en nombre d'amateurs et
en populat ion, soi t  absente d'une or-
ganisat ion comme la nôtre? Est-ce par
manque d'intérêt des amateurs ou tout
s imp lement  parce  qu 'on  n 'a  pas  su
trouver les personnes potent iel lement
aptes à occuper un poste parmi nous.

ll y a là, bien sûr, matière à réftexion.
Les précédents comités de gest ion
VE2RUG, la permanence de RAQI et
mes efforts personnels n'ont oas suff i
à attirer des amateurs à s'intéresser et
s ' intégrer au Réseau d'urgence RAQI
et du Bureau de la protect ion civ i le du
Québec. Peine perdue, ça ne veut pas
fonct ionner.  Que doit-on faire?

Je m'adresse donc à tous ceux et
celles qui constatent cette lacune inad-
missible au niveau de la part ic ipat ion
d'une région aussi populeuse et sujet-
te,  comme toutes les vi l les du Québec,
à des si tuat ions d'urgence où les com-
municat ions pourraient être appelées
à jouer un rôle déterminant auprès de
la populat ion civ i le de la région 06.

À Oien y penser,  qui  sont les mieux
organisés en communicat ion dans no-
tre société? La Sûreté du Québec? Le
ministère de I 'Environnement? Hydro-
Québec? Be l l  Canada? Ou i .  b ien  sûr .
i l s  le  sont  tous  mais . . .  s i  une s i tua t ion
conf l ictuel le se oroduisai t  en raison de
la quant i té des messages à transmet-
tre,  et  qu' i l  ne soi t  plus possible, en si-
tuat ion d'urgence de tout acheminer
en même temps,  qu 'adv iendra i t - i l
a lors? l l  est oermis de croire oue I 'on

fera appel au Réseau d'urgence RAQI
puisqu' i l  est de plus en plus reconnu
à l' intérieur des différents organismes,
tant gouvernementaux que muni-
crpaux.

L'engagement gue RAQI a pr is le
1er juin 1978, envers le Bureau de la
protect ion civ i le du Québec, t ient tou-
jours et force nous est donnée de
constater qu'il est toujours des plus ac-
tif, et comment? Par sa régularité à te-
nir  des réseaux mensuels,  par I 'expé-
r i m e n t a t i o n  c o n s t a n t e  d e s
communicat ions en si tuat ion d'urgen-
ce au moyen de I 'excel lent exercice
TELECOM A et ce, de façon régut iè-
re, dans les neuf (9) régions adminis-
tratives du Québec. N'est-ce pas là, la
démonstration d'une organisation bien
vivante?

Cette constance de RAQI, à évoluer
à l ' intér ieur d'une organisat ion tel le
que le B.P.C.Q.,  porte toujours des
frui ts puisque cet organisme gouver-
nemental  malgré les coupures budgé-
taires actuel les, cont inue de soutenir
le Réseau THF du Québec. En effet ,
cet organisme vient de réquisi t ionner
quatre (4) apparei ls de type UHF pour
permettre le rajeunissement de l 'équi-

RESEAU D'URGENCE RAQI
LISTE DES COORDONNATEURS NÉCIOI.IAUX

RESEAU

R E G I O N  0 1
REGION 02
REGION 03
REGION 04
REGION 05
REGION 06
RÉGION 07
RÉGION 08
RÉGION 09

TERRITOIRE

Rimousk i
Jonqu ière
Ancienne Lorette
Trois-Rivières
Sherbrooke
Montréal
H u l l
Noranda
Baie Comeau

COORDONNATEUR

Patr ice GAGNON
J. Rock ST-GËLAIS
J .  G u y  D I O N N E
Claude BRUNET
Aimé SCHMITZ
VACANT
Réjean VILLENEUVE
Richard  NAUD
J.  Guy FONTAINE

INDICATIF RESIDENCE

vE2tT 723-5051
vE2Dt 543-8034
VE2FVT 527-1998
VEZZZ 375-4300
VEZZW 567-1638
(appelez à I 'Associat ion)
VE2FLO 568-3379
VE2RN 762-7879
vE2FAJ 589-3951

BUREAU

723-1880
696-3902
623-6418
N/A
56s-3333

986-8366
762-8666
N/A
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pement de communicat ion de contrô-
le si tué au Mont Bélair ,  à Québec, et
celuidu Mont Bleu, à Rivière-du-Loup.

lci je ne mentionne pas I'appui cons-
tan t  du  B.P.C.Q.  à  l ' ob ten t ion  des  s i -
tes de répét i t r ices un peu partout au
Québec, pour les organisat ions qui en
font la demande et qui ,  par leur appui
réel au Réseau d'urgence RAQI, ob-
t iennent également celui  du Comité de
gest ion VE2RUA.

Incidemment,  le Comité de gest ion
VE2RUA est toujours consulté par le
B.P.C.Q.  pour  donner  son av is  sur  les
considérat ions à apporter aux deman-
des de subvent ion ou d'accréditat ion
de sites pour les répétitrices. ll faut sa-
voir  aussi  que le B.P.C.Q. reçoit  tou-
lours des di f férents ministères ou or-
ganrsmes gouvernementaux ,  une
demande à I 'ef fet  de donner son avis
sur les cas de demandes de subven-
t ions inscr i tes par les di f férents orga-
nismes demandeurs, en I 'occurence,
les clubs de radioamateurs.

Comme vous pouvez le constater, le

Réseau d'urgence RAQI, possède une
notor iété qui s ' inscr i t  d 'emblée dans la
l igne et la valeur de I 'organisat ion qu' i l
sert .  l l  faut se rappeler que seul RAel
est reconnu par I'autorité gouverne-
mentale pour représenter la commu-
nauté "radioamateur" du Québec et
c 'est tout à l 'honneur de ceux et cel-
les qui en font part ie.  Ne croyez-vous
pas qu' i l  serai t  temps pour vous main-
tenant d'y adhérer? Le Réseau d'ur-
gence vous intéresse-t- i l? C'est t rès
simple, il suffit de contacter le coordon-
nateur du réseau de votre région, dont
la l iste apparaît  dans cet art ic le.  l l  se
fera un grand plaisir  de vous expl iquer
la structure du réseau et de vous inté-
grer à un groupe des plus formidable.,
l l  ne t ient qu'à vous d'en faire oart ie.
La porte est grande ouverte et les pro-
Jels ne manquent pas.

Un grand ral l iement des coordonna-
teurs régionaux sera tenu à Québec,
en avr i l  prochain, et  ça s 'annonce déjà
comme une rencontre des plus cons-
truct ive. Nous discuterons bien sûr du

fonctionnement du réseau. des exer-
cices conjoints RAQI/BPCQ, mais aus-
si de l'étroite relation qui devrait exis-
ter entre les Directions régionales du
B.P.C.Q. et les Comités de gestion ré-
gionaux de RAQI. Ça promet,  je vous
I 'assure . . .

En attendant le prochain article. ie
vous invite à écouter notre réseâu
mensuel,  qui  a l ieu tous les premiers
mardi du mois, à 19h30 sur la bande
de 80 mètres, à 3760 khz. Vous y trou-
verez sûrement des informations qui
vous permettront peut-être, de décou-
vrir un autre aspect fascinant de la ra-
dioamateur:  celui  d 'avoir  le sent iment
profond de servir la population du eué-
bec tout en ayant le plais ir  d 'exercer
votre "hobby" prétéré et d 'appartenir
à un groupe pr iv i légié de ta commu-
nauté.
73, 88 et à bientôt,

Jacques PAMERLEAU, VE2DBR,
Coordonnateur du Réseau d'urqence
RAQI

I
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d Par Jacques St-Pierre VE2 DPF
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Circuit coupant le haut-parleur
lors de transmissions de données

De plus en plus les communicat ions
informatiques, soit par paquet ou ordi-
naires asynchrones (RTTY ou ASCII) ,
sont populaires auprès des amateurs.
Toutes ces communicat ions ut i l isent
des modems af in de convert i r  I ' infor-
mation digi tale en une information de
type audible faci lement transportable
oar votre radio.

Pour ceux our travai l lent souvent sur
de tel les fréquences et qui  veulent
quand même garder  une ore i l le  à
l 'écoute (sans avoir  a débrancher et à
brancher leur haut-oarleur cont inuel le-
ment),  voici  un pet i t  c ircui t  de si len-
c ieux  (mut ing  c i rcu i t ) :

Ce circui t  débranche le haut-parleur
de votre apparei l  2 mètres lorsqu' i l  y
a des transmissions de données en
AFSK sur  I 'a i r .  Ce lu i -c icons is te  en  un
démodulateur à PLL XR-2211 réglé
sur une bande large couvrant d 'envi-
ron 1 000 à 2400 hz. Ce qui Permet au
circui t  de répondre à prat iquement
tous les standards de tonalités rencon-
trés en radio amateur.

Lorsqu'un signal AFSK est présent
à l'entrée audio du 2211 celui-ci se ver-
roui l le presque immédiatement et le
signale en ouvrant sa sort ie à col lec-
teur ouvert (borne 6). Ceci permet à C7
de se charger via R1' l  et  R'12, faisant
basculer la sort ie du 741 de 0 vol t  à
env i ron  10  vo l ts ,  a l lumant  a ins i  l ' i nd i -
cateur D1 et act ivant le relais RLA via
Q'1. Les contacts normalement fermés
de RLA débranchent alors le haut oar-
leur .  S i  R12 es t  b ien  rég lé  le  c i rcu i t  ne
répondra pas à des signaux de voix.
Autrement di t  plus C7 prend de temps
à se  charger  p lus  I ' immuni té  à  la  vo ix

sera grande, mais plus le délai  sera
grand avant que le haut-parleur ne se
coupe lorsqu' i l  y a du data. l l  faut donc
a jus ter  R12 pour  un  dé la i  le  p lus  cour t
possible.. .  sans avoir  de réponse à la
V O I X .

Liste des composants:

U1 XR2211 démodulateur
à  PLL

U 2 .  . . . . . 7 4 1  . . . a m o l i  o o .
Q1 .  .2N2222 t ransis tor  à

commulal ron
D 1  . . . . . . .  D E L  . . d i o d e à é m i s s i o n

de  l um iè re

R 1 , R l 1  .
R 2 . . . . .
R 3 . .
F 1 4 . . . . .

R5
R6
R 1 0  . .
R 1 2 .  .  .

R 1 3 . . . .
R 1 4

Cz, cs c+
.022 uF
. 1  u F
. 0 1  u F
.0047 uF

1 .0  uF  tan ta lum

1 0 0  K
5 . 1  K

200 Ohms
1 M

A U D I O
r N r l

.,I
t----_-------.r----
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Comment ç"-u" fin"nommè! Toi el moi on va
se co toyer  un  bon
moment!

PREMIERES ARMES
EN RADIO
Partie V
Les bobines et les transformateurs
Aujourd'hui nous allons examiner deux types d,éléments communs.
que du fil enroulé autour d'un support alors que les transformateurs
tage. Quoi de plus simple?

Les bobines ne sonf
transforment du vol-

TIRÉ D'|JN ART|âLE Écnr pAR DouG DE MAw, wlFB, pARUDAIvs LA Rilvulosr ïRA-
DUIT PAR RAYMOND MERCURË, VEz BIE. NOUS REME'RC'OffS LA REVUE OST bE SN
COLLABORATION, ET RAPPELONS QUE CET ARTICI.E EST UN ARTICLE*COPYRIGH',.
TOUTE REPRODUCI'ON DE TORrcINAL OU DE SA TRADIJCTION DaIT ÊTne EXPRËs.
sÉmenr AUroRrs Ée pan LA REvuE osr

Pourrions-nous pratiquer le passe{emps
de la radio amateur  sans bobine.  n i  t rans-
formateur? Si  nous n 'ut i l is ions que des c i r -
cu i ts  log iques et  des ampl i f icateurs audio,
la  réponse pourra i t  ê t re "oui" ,  mais les ré-
cepleurs,  les t ransmetteurs,  les systè-
mes d 'antennes e l  la  p lupar t  des b locs
d'a l imentat ion ex igent  cer ta ins genres de
lransformateurs ou de bobines. Examinons
comment ces bobinages et ces transforma-
teurs fonct ionnent  dans les c i rcu i ts .
Les bobines

On appel le  les bobinages des induc-
teurs.  Selon son d iamètre et  le  nombre de
tours de f i l  u t i l isé,  chaque bobine a une
propr iété par t icu l ière qui  est  son inductan-
ce.  L ' inductance est  la  propr iété d 'un c i r -
cu i t  é lect r ique en ver tu de laquel le  un cou-
r a n t  v a r i a b l e  i n d u i t  u n e  f o r c e
électromagnét ique dans ce c i rcu i t  ou dans
un  c i r cu i t  vo i s i n .

L 'uni té fondamentale d ' inductance est  le
henry,  dont  I 'abréviat ion est  "H".  Dans les
calculs  pour  la  radio,  i l  est  p lus prat ique
d'ut i l iser  des pet i tes f ract ions de cet te uni -
té, c'est-à-dire les mill ihenrvs ou les micro-
henrys.  (mH ou uH).  Un mi l i ihenry (mH) est
la  mi l l ième par t ie  d 'un henrv ou 10-3 henrv.

Un microhenry (uH) est  la  mi l l ionnième par-
tie d un henry (10-6 henry) et un nanohenry
(nH) équivaut  à 10-9 henry.  Des inductan-
ces  d ' une  va leu r  d ' un  hen ry  ou  p lus  ne
sont  communes que dans les c i rcu i ts  au-
d io et  le  c i rcu i l  d 'a l imentat ion.  l l  est  impor-
tant de se familiariser avec ces différentes
uni lés puisqu'on les ret rouve souvent .
Sortes de bobines

La plupart des grandes bobines sont en-
roulées sur  un matér ie l  cy l indr ique iso lant .
Certa ines bobines n 'ont  pas de support  et
c 'est  I 'a i r  qui  agi t  comme mi l ieu de I ' induc-
tance.  El les sont  généralement  fa i tes d 'un
fi l de cuivre de fort diamètre et même dans
certa ins cas i l  s 'ag i t  de tuyau de cuivre.  l l
faut uti l iser un assez gros conducteur pour
créer une bobine sans autre support. D'au-
t res grandes bobines sont  p lus ou moins
supportées parce qu 'e l les ont  une arma-
ture de matér ie l  t rès iso lant  en forme de
croix et parallèle à I 'axe de la bobine. A tou-
tes f ins ut i les,  cet te bobine a un novau
d'a i r .  Deux sociétés fabr iquent  ces types
de bobines:  ce sont  Barker  and Wi l l iamson
Miniconductors et  Poly Coi ls  Co.

La p lupar t  des pet i ls  embobinages que
nous ut i l isons sont  enroulés sur  un support

iso lant  quelconque fa i t  de f i l  de pet i t  d ia-
mètre,  entre le  no 20 et  le  no 40.  Les oe-
tits bobinages sont uti l isés dans les circuits
de faible puissance et les grandes bobines
isolées à I 'a i r  servent  ord inai rement  dans
les c i rcu i ts  de grande puissance.  Au-
jourd 'hui ,  les inducteurs sont  enroulés sur
du p last ique ou des matér iaux de cérami-
que ou de phénol  de t rès grande qual i té .
Les inducteurs peuvent  avoi r  une seule
couche de f i l  ( inducteur  solénoidal )  ou p lu_
sreurs couches de bobinage superposés
pour donner une p lus grande inductance.
Le fi l  uti l isé dans ces bobines doit être isolé
pour év i ter  le  cour t -c i rcu i t  d 'un tour  à l ,au-
t re de I 'enroulement .  Les grandes bobines
sans noyau sont ordinairement faites de fi l
non iso lé.

Un autre type courant d'inducteur est dit
toroïde:  la  bobine est  enfermée dans un
noyau toroïdal  qui  a la  forme d 'un beigne.
Voir I ' i l lustration 1). Le noyau toroidal peut
être fait de ferrite ou de poudre de fer. La
nature exacte du noyau, et on en trouve
plusieurs types, détermine I ' inductance ob-
tenue pour un cer ta in nombre de tours.  Ce
noyau magnét ique donne une inductance
plus grande que s i  I 'on ut i l isa i t  le  même
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nombre de tours de f i l  sur  un noyau iso-
lant  ou sans aucun noyau.

Fig.  1:  Divers inducteurs:  De gauche à
droi te en haut :  bobine d 'arrêt  de gran-
de puissance pour transmetteur; induc-
teur de fabrication personnelle sur un
tube iso lant ;  de dro i te à gauche en bas:
bobinage à toroide; Miniductor sans
noyau;  pet i te  bobine d 'arrêt  RF.

De même, p lus ieurs pel i tes bobines
comportent une tige de fer ou de ferrite mo-
bi le .  Cet te t ige permet d 'obteni r  une induc-
tance variable pour un nombre fixe de tours
de f i l .  Les inducteurs à t ige d 'a justement
sont  t rès ut i les lorsqu' i l  s 'ag i t  de var ier  l ' in-
ductance pour arr iver  à la  valeur  cr i t ique
que le circuit requiert. Vous entendrez sou-
vent  d i re à un amateur  ou ' i l  a  " tweaké" un
circuit; i l  faut entendre par là que l 'amateur
a a justé la  t ige mobi le  d 'une bobine d ' in-
duction ou peut-être un petit condensateur
variable. Certaines bobines ajustables ont
une tige de laiton, surtout dans des circuits
de 1rès haute f réquence (THF).  La t ige de
la i ton a I 'e f fet  inverse de la  t ige de fer  ou
de ferr i te ,  e l le  d iminue l ' inductance d 'une
bobine. l l  existe encore une autre forme de
bobine enfermée dans un boi t ier  de ferr i -
te .  La bobine est  enroulée sur  une forme
isolante et  les deux moi t iés du boi t ier  sont
réunis oar  une v is  ou col lées l 'une à l 'au-
t re.  On les appel le ,  en angla is ,  cup-cores
ou pot-cores.  (Voi r  I ' i l lust ra l ion 2. )  Le boi -
t ier  augmente l ' inductance de la  bobine
toul  comme le fa i t  la  t ige de fer  ou de ferr i -
te dans la bobine a.justable. L'avantage de
I ' inducteur  a pot  (ou du t ransformateur)
v ient  de ce que le boi t ier  iso le le  bobinage
tout  comme s ' i i  s 'ag issai t  d 'une bobine or-
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dinai re montée dans une boi te de métal .
La séparat ion est  ut i le  s i  I 'on veut  iso ler  la
bobine des é léments de c i rcu i t  oui  I 'en-
l0urent .

Quelle que soit la forme que puisse pren-
dre un inducteur ,  i l  s 'ag i t  d 'un bobinage
(vous entendrez aussi parler de bobines
d'arrêt  RF).  l l  s 'ag i t  s implement  de bobi-
nages uti l isés à une fin particulière. On ap-
pelle aussi les bobines "réacteurs". Essen-
t ie l lement ,  le  terme veut  d i re que le même
élément sert à plusieurs usages différents.

Appl icat ions des bobinages
Pour commencer,  fami l iar isons-nous

avec les symboles des inducteurs que l 'on
trouve dans les d iagrammes.  Vous fer iez
bien de les apprendre par  coeur car  vous
les rencontrerez souvent. Les formes les
olus courantes sont  données à I ' i l lust rat ion

Nous avons beaucoup parlé des bobi-
nes. mais nous n'avons oas donné d'exem-

ples de leur uti l isation. Construisons un cir-
cuit imaginaire pour les fins de notre
propos. L'i l lustration 4 montre un exemole
uti le en forme de circuit. Nous avons ici un
transmetteur de code morse à deux éta-
ges. Q1 constitue I 'oscil lateur et i l  fournit
le signal lorsque la clef de morse en J1 est
fermée. Y1 , le cristal de quartz, détermine
la fréquence de transmission. Dans le cir-
cuit de collecteur de Q1, on trouve une bo-
bine d'arrêt marquée RFC1. Toutes les bo-
b i n e s  s ' u t i l i s e n t  d a n s  d e s  c i r c u i t s
alternatifs. l l  faut se rappeler que le signal
radio-fréquence est une forme de courant
alternatif. l l  n'y a pas de transformateur de
courant continu. Donc RFC1, à I ' i l lustration
4, permet de laisser passer le courant con-
tinu au collecteur de Q1 toul en emoêchant
ou en étouf fant  la  c i rcu lat ion de s ignal  de
fréquence radio vers l 'a l imentat ion de 12
vol ts .  La bobine d 'arrêt  a une valeur  de 1
mH. Si  nous regardons à dro i te de I ' i l lus-
tration 4, nous trouvons une autre bobine

T
] Ç - ;

Fig. 2: Assemblage à noyau magnétique dit pot core; le boîtier et la bobine à gau-
che; le tout assemblé à droite.

Fig. 3: Symboles courants pour les inducteurs. Le symbole en E indique un induc-
teur avec un bras de contact mobile.
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marquée L1.  El le  est  ut i l isée pour syntho-
niser  la  sor t ie  de l 'é lage de I 'osc i l la teur  à
la f réquence du cr is ta l ,  so i t  3 ,7 Mhz.  C1
sert  en même temps que L1 à arr iver  à ce
résul tat .  Lorsque la combinaison de C1 et
L1 est  synthonisée à 3,7 Mhz,  nous avons
ce qui  s 'appel le  un c i rcu i t  résonnant .  Nous
pouvons d i re que le c i rcu i t  est  svnthonisé
en résonance.  Nous voyons que L1 ser t  à
une f in  d i f férente de cel le  de RFCI,  même
s' i l  s 'ag i t  de bobine dans I 'un et  I 'autre cas.
L1 doit avoir une valeur précise d'inductan-
ce et  C l  une capaci té préc ise pour arr iver
à synthonrser  le  c i rcu i t  à  3,7 Mhz.  On peut
arr iver  à la  résonance avec n ' importe
quel le  bobine et  n ' importe quel  conden-
sateur .

Si  I 'on regarde p lus à dro i te du d iagram-
me, on observe la  d isposi t ion de RFC2.
E l l e  a  l e  même usage  que  RFC1 ,  d i r i ge r
le s ignal  de f réquence radio là  où nous le
voulons et  permei l re au courant  cont inu
d'at te indre le  col lecteur  de e2.  Dans cet
exempte, nous avons une bobine d'arrêt de
quelques microhenrys.  La ra ison pour la-
quel le  RFC2 a beaucoup moins d ' inductan-
ce que RFC l  n 'est  pas importante pour le
moment.  Plus lo in dans notre cours d, in-
t roduct ion,  nous y rev iendrons.  Vous vous
rappel lerez que 10 microhenrys équivalent
au cent lème d 'un mi l l ihenrv.  Complete-
ment  à dro i te de l  i l lust rat ion 4,  nous avons
une bobine indiquée par  L2.  Mais e l le  a
une double appl icat ion.  El le  est  svnthoni-
sée en résonance au moyen de Câ et  ser t
aussr  â apparei l ler  I ' impédance du c i rcu i t .
Dans notre c i rcu i t ,  le  co l lecteur  de e2 pré-
sente une impédance de 20 ohms au c i r -
cu i t  qui  le  sui t .  Par  contre,  I 'antenne a une
impédance de 50 ohms.  Si  nous voulons
obtenir le maximum de transfert de puissan-
ce de Q2 à I 'an lenne,  i l  faut  apparei l ler  l , im-
pêdance des deux c i rcu i ts .  On v arr ive en
chors issant  les bonnes valeurs be C2,  C3
et L2. Nous avons donc vu trois uti l isations
importantes des bobines à l ' i l lust rat ion 4.
Je dois a jouter  que la pr ise sur  L.1 près de
I 'ext rémi té masse const i tue un autre
moyen d 'apparei l ler  l ' impédance.  Cet te
fo is ,  nous apparei l lons I ' impédance de 800
ohms  du  co l l ec teu r  de  Q1  à  ce l l e  de  10
ohms de la base de Q2.  Dans ces condi-
t ions,  la  bobine L1 fonct ionne comme un
transformateur. Les impédances qu'on re-
t rouve aux d i f férents é léments d 'un t ran-
sistor sont déterminées principalement par
la lension et  le  courant  communs au t ran-
s is tor .  Les valeurs indiquées dans l ' i l lus-
t rat ion 4 ne sont  Das exclus ives.

osc i l la teur 800 rL

ampl i .  de
purssance

8  .  A A S €

c ,  c o l l e c t e u r
E ,  e m e l t e u r

l ]S +' Exemple de circuit de transmetteur qui emploie quatre sortes d'inducteurs
(Explications dans le texte).

Et  v inrent  les t ransformateurs!
En réal i té ,  un t ransformateur  n 'est  r ien

de p lus que deux ou p lus ieurs bobines en-
roulées sur  un même noyau magnét ique.
Le mot  t ransformateur  s igni f ie  que l 'appa-
reil sert à transformer une tension alterna-
t rve en une tension -  aussi  a l ternat ive -
p lus haute ou p lus basse que la tension
source. l l  seft aussi à transformer la valeur
de l ' impédance ou à coupler  des impédan-
ces d i f férentes.

La définit ion précise d'un transformateur
est  la  suivante:  un apparei l  comportant  un
enroulement  à une ou p lus ieurs pr ises ou
deux ou p lus ieurs enroulements sur  un
noyau magnét ique ou autre qui  ser t  à en-
gendrer  une inf luence d 'un c i rcu i t  sur  l 'au-

tre. Les transformateurs qui n'ont pas de
noyau magnétique servent aux fréquences
radio, mais de nombreux transformateurs
de f réquence radio ont  un noyau quelcon-
que. Inversement, les transformateurs sans
noyau ne sont pas uti l isés aux fréquences
audio ou aux fréquences plus basses. L'i l-
lustration 5 montre différents transforma-
teurs. Plus le transformateur est considé-
rable p lus i l  peut  accommoder de ouis-
sance.
Applications des transformateurs

Vous avez sans doute vu les énormes
transformateurs qu'on trouve dans les po-
teaux de I 'hydro.  Ces "chaudières"  ser-
vent à réduire la tension dans le réseau de
dist r ibut ion avant  que l 'é lect r ic i té  ne soi t

ç, ,Æ

Fig. 5: Différentes sortes de transformateurs. celui de g.auche n'a pas de boîtieret n'est pas isolé. À sa droite, un transformateur isolé.i droite de cerui-ci, troistransformateurs isolés pour les fréquences radio comme on en trouve dans les trans_metteurs et les récepteurs.
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amenée chez le consommateur. Les l ignes
de transmission qui traversent le pays du
nord au sud et de l'est à I'ouest oortent des
mill iers de volts de tension. l l  serait dan-
gereux et peù pratique d'amener de telles
tensions dans nos maisons. En consé-
quence, le voltage du réseau est abaissé
à 220 volts avant d'être distribué aux mai-
sons oarticulières.

Vous trouverez encore des transforma-
teurs d'alimentation dans votre appareil de
télévision, votre système stéréophonique
ou votre équipement de radio amateur. l ls
sont uti l isés dans ces appareils pour chan-
ger  la  tension de 110 vol ts  du secteur  en
courant alternatif à une tension plus hau-
te ou olus basse. La tension choisie dé-
pend de ce qu 'ex ige l 'équipement .  Après
avoir été changée à la hausse ou à la bais-
se par le transformateur, la tension alter-
native est transformée en tension continue
au moyen de rectif icateurs qui sont ordi-
nairement des diodes à semi-conducteurs.
Le voltage plus ou moins continu qu'on ob-
t ient  a ins i  est  ensui te f i l t ré  pour  en é l imi-
ner  la  p lus grande par l ie  du courant  a l ter-
n a t i f  q u i  s ' y  t r o u v e  e n c o r e  a p r e s
rectif ication.

L'i l lustration 6 montre différents symbo-
les de transformateurs. En A, on montre le
transformateur classique comportant deux
enroulements.  le  or imaire et  le  secondai-
re. Les deux l ignes parallèles entre les en-
roulements s ignalent  la  présence d 'un
noyau magnét ique.  l l  peut  ê1re fa i t  de fer ,
de poudre de fer  ou de ferr i te ,  se lon l 'ap-
plication. Dans l ' i l lustration 6, le voltage est
symbol isé par  la  le t t re E,  i l  peut  s 'agi r  de
n' importe quel le  f réquence de tension a l -
ternative. Pour que le lransformateur fonc-
tionne correctement i l  doit avoir le bon type
de noyau.

Étudions le  t ransformateur  de l ' i l lust ra-
t ion 68.  l l  est  semblable à celu i  de la  oar-
t ie  A de I ' i l lust rat ion,  sauf  qu ' i l  abaisse la
tension appl iquée à l 'enroulement  pr imai-
re. Le rapporl du nombre de tours déter-
mine la tension de sor l ie  du t ransforma-
teur .  Moins i l  y  a de tours dans le
secondaire, plus la tension de sortie est
basse. L'i l lustration 6C montre un transfor-
mateur à plusieurs prises sur I 'enroulement
secondaire. Grâce à cette disposition. on
peut obtenir différentes tensions de sortie.
L 'emplacemenl  des pr ises,  qui  détermine
le nombre de tours des deux enroulements
détermine également la tension de sortie.
L ' i l lust rat ion 6E montre un apparei l  qu i
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Fig. 6: Diflérents symboles des transformateurs communs (Explications dans le
texte).

donnera le  même résul tat ,  sauf  qu 'on a re-
cours à des enroulements d is t incts pour
obtenir différentes tensions de sortie.

En 6D, nous avons un t ransformateur
ajustable. C'est le type courant de trans-
formateur qu'on trouve dans les circuits de
fréquence radio.  Parce que i 'enroulement
pr imaire du t ransformateur  et  le  conden-
sateur C forment un circuit résonnant à une
fréquence donnée, nous avons ce qui s'ap-
pel le  un l ransformateur  à bande passante
étroite. Les transformateurs qui ne sont pas
synthonisés ont une large bande passan-
te de fréquences et sont donc appelés
transformateurs à large bande passante.
Le noyau du transformateur en l ' i l lustration
6D est  a justable dans l 'enroulement .  La
t ige permet d 'a juster  le  t ransformateur  à
la f réquence exacte requise.  Un t ransfor-
mateur  de f réquence radio aura un noyau
fait de poudre de fer ou de ferrite.

Enf in nous avons un t ransformateur  au-
d io dans I ' i l lust rat ion 6F.  l l  est  semblable
aux transformateurs montrés en A et B,
sauf  qu ' i l  a  une pr ise centra le à l 'enroule-
ment primaire. Cette prise permet une opé-
ration en tandem des deux lampes ou lran-
s is tors de sor t ie  de l 'ampl i f icateur  audio.
En d'autres termes, nous arrivons à un état
équi l ibré de I 'ampl i f icateur .

Les transformateurs audio servent à ac-

corder I ' imoédance entre la sortie de l 'am-
pl i f icateur  et  sa charge qui  dans I 'exemple
est  un haut-par leur  de B ohms.  La t rans-
formation d'impédance est fonction du rap-
porl du nombre de tours des enroulements.
El le  est  égale au carré du rapport  du nom-
bre de tours.  Donc un rapport  du nombre
de tours de 3 à 1 donnera un rapport  d ' im-
pédance de 9 à 1.  Inversemenl ,  un rapport
d ' impédance de 12:1 est  oblenu par  un
rapport  de tours de 3,46:1.  Le rapport  de
vol tage du t ransformateur  est  cependant
le même que le rapport  du nombre de
tours.  Ce sont  des fa i ts  que vous devr iez
reteni r  car  i l  vous serv i ront  p lus tard.  L ' i l -
lust rat ion 7 montre un c i rcu i t  d 'ampl i f ica-
teur  audio qui  ut i l ise des t ransformateurs.
Observez que nous avons un b loc d 'a l i -
mentat ion dans ce c i rcu i t .  l l  u t i l ise égale-
ment  un t ransformateur  en T4.  Celu i -c i  d i -
mrnue la tension de 110 vol ts  du secteur
à une tension p lus prat ique de 18 vol ts .  La
diode rectif icatrice converti l la tension al-
ternat ive en tension cont inue.  Le suro lus
indési ré de tension a l ternat ive est  ensui te
f i l t ré  à 12 vol ts  oar  les condensateurs C1
et  C2 et  la  rés is tance R1.  Le t ransforma-
teur  T4 sef t  aussi  à iso ler  I 'apparei l
de la  tension de 110 vol ts  du secteur ,
ce qui  rédui t  les r isques de chocs é lect r i -
ques.  Le t ransformateur  T1 ser t  à ac-
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corder l ' impédance élevée du microphone
à la basse impédance de I 'entrée du t ran-
sistor Q'1 . On oeut considérer T'l comme
un transformateur d'accord ou un transfor-
mateur  d 'accord d 'entrée.  T2 d 'autre oar t
est un lransformaleur entre les deux cir-
cu i ts  avec pr ise centra le dans l 'enroule-
ment  secondaire.  L 'enroulement  d iv isé
permet de fourn i r  l 'énergie audio en tan-
dem aux t ransis tors de sor t ie .  l l  oeut  aus-
s i  serv i r  à  apparei l ler  I ' impédance de sor-
t ie  de Q1 à I ' impédance d 'entrée de Q2 et
Q3 s'i l  a le bon rapport de nombre de tours.

Le transformateur de sortie T3 joue le
même rô le que dans I ' i l lust rat ion 6F déjà
ment ionnée.  Nous n 'avons indiqué aucu-
ne valeur  pour  les é léments du c i rcu i t  puis-
que celui-ci est tout à fait théorique. En réa-
l i lé ,  presque lous les ampl i f icateurs audio
modernes à t ransis tors n 'ut i l isent  pas de
transformateur  audio,  mais i ls  éta ient  cou-
rants dans le  temps des lampes et  au dé-
but  de l 'époque des t ransis tors.

Capacité des bobines et transformateurs
Plus un t ransformateur  doi t  dél ivrer  de

p u i s s a n c e - ( P  =  E  x  1 o u l e n o m b r e d e
volts-ampères = la tension en volts x le
courant  en ampères)  -  p lus le  f i l  dont  ses
bobines sont  fa i les doi t  ê t re gros et  p lus
la sur face de son noyau doi t  ê t re grande.
Le malériau dont le noyau est fait a aussi
une grande inf luence sur  la  puissance que
peut  dél ivrer  un t ransformateur .  Certa ins
matériaux sont plus efficaces que d'autres.
Le f i l  do i t  ê Î re gros pour ne pas of f r i r  de
résistance au couranl (éviter la production
de chaleur) .  La chaleur  orodui te dans les
enroulements est  une per te.  Un l ransfor-
mateur  par fa i t  restera i t  t iède après p lu-
s ieurs heures de fonct ionnemenl .  Les
transformateurs sont rarement oarfaits et
deviennent  chauds au toucher après avoi r
fonct ionné pendant  quelques temps.  La
chaleur  const i tue une per te qui  d iminue
l 'e f f icac i té du t ransformateur .  Les enrou-
lements ut i l isés aux f réquences radio peu-
vent  aussi  devenir  chauds.  Pour rédui re la
per te par  rés is tance,  i l  faut  ut i l iser  un f i l  de
grand d iamètre pour ces bobines.  Des iso-
lateurs de grande qual i té  devra ient  égale-
ment êlre uti l isés dans les transformateurs
et  bobines pour orévenir  la  format ion
d'arcs entre les enroulements el réduire les
perres.

En résumé
Qu'avons-nous appr is? D'abord que les

bobines peuvent avoir de multiples formes.
El les peuvent  avoi r  des inductances f ixes

Transf ormateu rs:
T1 :  impédance

T2: entre étages
T3:  aud io

T4:  tens ion
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Fig.7:  Diagramme de c i rcu i t  d 'ampl i f icateur  audio.

ou var iables s i  e l les ont  un noyau a lusta-
ble. Elles servenl dans toutes sorles de cir-
cu i ts  radio et  pour  toutes sor tes de puis-
sances. Les bobines ou inducteurs oeuvent
avoir un noyau magnétique ou ne pas avoir
de noyau et  êt re iso lés à I 'a i r .  Les t rans-
formateurs servent à toutes les fréquences
de 50 ou 60 her tz  dans le  réseau de d is l r i -
but ion,  aux f réquences audio et  aux f ré-
quences radio très élevées. l ls peuvent ser-
v i r  à  é lever  ou à abaisser  la  tension

d'entrée et  à coupler  les impédances en-
tre des éléments de valeurs différentes. Le
rapport  de t ransformat ion d ' impédance
d un t ransformateur  est  égal  au carré du
rapport  de t ransformat ion de la  tension ou
du nombre de tours des enroulements. Les
bobines et  t ransformateurs sont  des p iè-
ces courantes en radio amateur .  On t rou-
ve d'autres explications sur les transforma-
teurs et  les bobines dans le  Handbook et
les autres publ icat ions de l 'ARRL.

GLOSSAIRE

henry: Unité d' inductance.

Inductance: Propriété d'un cirgult électrique
en vertu de laquelle une t€nsiûn variable est
créée dans un circuit en varlant le courant

*:i: 
même circuir ou dans un circuir ad-

inducteur Enroulement de f i l  d'une bobine
ou d'un transformateur avec ou sans noyau
magnélique pour créer de l ' inductance dans
un circuit .

noyau magnétique: Matériel de fer, de pou-
dre de fer ou de laiton situé au mil ieu d'un
enroulement de fil d'une bobine ou d'un
transformateur et qui intensifie le châmp ma-
gnétique que produit cet enroulement.
lenâion: Voltage relatif ou diflérence de vof-
tage ênlre deux points d'un circuit électrique-

réactance: Propriété d'un circuit semblable
à la résistance dont I 'unité est aussi I 'ohm.
Elle esl inductive ou capacit ive.

rectificateur: Elément d'un circuit qui trans-
forme le courant alternati f  en courant
continu.

résonance: État d'un circuil dont la réactan-
ce capacitive est égale à la réactance in-
ductive.

isolation: Paror faite d'un métal ou autre ma-
tériau conducteur qui empêche le couplage
magnétique ou capacit i f  entre dif férentes
part ies d'un circuit .

toroide: Anneau ou boîtier en forme d'an-
neau lait  ordinairement d'un matériau ma-
gnétique et qui sert de noyau à une bobine
d ' induc t ion .
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$ par Robert SONDACK. VE2 ASL

UNE UÉTHODE SIMPLE DEREPÉNNGE
lntroduct ion

Fu j i  OSCAR 12,  ou  tou t  s imp lement
FO-12 est maintenant en opérat ion de-
pu is  hu i t  mo is .  S i tué  sur  une orb i te  à
basse al t i tude de 1 500 km. i l  oermet
à ses usagers d'ef fectuer des QSOs
sur des distances pouvant al ler jusqu'à
8 000 kms. Cependant,  comme tous
les satel l i tes fonct ionnant sur ce type
d 'o rb i te ,  i l  n 'es t  access ib le  que pen-
dant une période de temps ralat ive-
ment courte à chacune de ses orbi tes.
l l  faut donc le repérer avec précision
pour  pouvo i r  l ' u t i l i se r .

Paramètre orbi taux
Les pr incipaux paramètres néces-

saires au repérage d'un satel l i te de
basse al t i tude sont:

-  la période ou durée en minutes
du temps pr is par le satel l i te pour
effectuer une orbi te autour de la
Terre,

-  le nombre de révolut ions (ou d'or-
bi tes) complétées par jour.

-  le nombre de degrés de décala-
ge longitudinal par orbi te,

-  le  nombre  de  degrés  d ' inc l ina i -
son du plan orbi tal  par rapport  à
l 'équateur  te r res t re ,

-  I ' a l t i tude  de  l 'o rb i te  sur  laoue l le
le satel l i te évolue.

Ces paramètres sont les suivants
oour  F0-12:

-  oér iode 116 minutes .
-  révolut ions par jour ' .12.412.
- décalage longitudinal;  29.24 de-

grés ouest par orbi te.
-  inc l ina ison:  50 .004 degrés  par

rapport  à l 'équateur.
-  a l t i tude  :15000 kms.

Tables orbitales
On peut ensuite construire des ta-

bles orbi tales, en fonct ion des dates
auxquel les on veut ut i l iser le satel l i te
(1).  Cette opérat ion peut s 'ef fectuer
très rapidement par micro-ordinateur;
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Le premier octobre. F0-12 effectue-
ra sa première orbi te en passant à
l 'équateur à 0136 ( le point de passa-
ge s'appel le point EQX) et292 degrés
ouest  de  long i tude.

En se référant aux paramètres de
F0-12. on sai t  oue le satel l i te effectue
12.412 révolut ions par jour;  chacune
d 'e l les  dure  116 minutes  e t  le  déca la -
ge longitudinal est de 29.24 degrés
ouest d 'une orbi te à I 'autre.

des programmes complets de repéra-
ge ont été développés pour les pr inci-
pales marques d'apparei ls et sont dis-
p o n i b l e s  a u  " A M S A T  S o f t w a r e
Exchange"  (2 ) .

Manue l lement ,  une tab le  o rb i ta le
sera construi te avec, comme point de
départ ,  les coordonnés fournies par
une source tel le qu'AMSAT ou Wl AW
d e  l ' A R R L .

Prenons comme exemple ,  pour
F0-12, les coordonnées du 1 et 2 oc-
tobre  1986.

date orbite
1 oct,  1
2 ocI. 1

EQX longitude
0136 2920W
0044 2820W

On en dédu i t  la

date orbi te
I oct. '1

2
3
4
5
6
7
I
I

1 0
1 1
1 ^
t z

2 oct,  1

tab le suivante:

EQX longi tude
0136 2920 W
0332 321.240 W
0528 350.480 W
0724 019.720 W
0920 048 960 W
1 1 16 078.200 W
1312 107.440 W
1508  136 .68 "  W
1704 165.920 W
1900  195 .160  W
2056 224.400 W
2252 253.640 W
0048 282.88" W

I

ilsoa'.rnsi* {

En prolongeant la table au 2 octo-
bre, on obt lent par calcul  cumulat i f :

date orbite
2 oct.  1

EQX longitude
0048 282.880 W

Ces valeurs étant légèrement di f fé-
rentes de cel les fournies par la sour-
ce de référence, on en déduit  que les
écarts sont dûs à des facteurs de cor-
rect ion, dont i l  faudra tenir  compte;
sort :

date orbite EQX longitude
calcul 2 1 0048 282.880 W
rét. 2 1 0044 282 000 W
écarts 0004 0.880 W

Dans notre exemple, l 'écart  le plus
signif icat i f  se trouve dans le temps
EQX, qui nous indique une avance de
4 minutes  par  jour .

En procédant de cette façon, avec
quelques données de référence, on
s'aperçoit  que cet écart  est relat ive-
ment constant.  De plus, pour F0-12, la
longitude correspondant au point EQX
décroi t  d 'environ .10 degrés ouest par
JOUr .

l l  devient alors très faci le d'établ i r
des project ions à plus long terme, et
on aurai t .  Dour les dates suivantes:

date
1 oct
2 oct
3 oct
4 oct

EQX
01 36
0044
2352
2300

longitude
292.000 w
282.00" W
272.000 w
262 000 w

orbite

_
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K
l l  sera quand même bon de vér i f ier

régul ièrement les données obtenues
de cette façon car elles comportent un
certain degré d'erreur qui,  étant accu-
mulées ,  r i squent  de  fa i re  manquer  le
rendez-vous avec le satellite ooursuivi.

o 9

Outi ls de repérage
Sans cont red i t ,  le  me i l leur  ou t i l  de

reperage reste le micro ordinateur.
Plusieurs logiciels existent et  certains
d'entre eux, produisent,  en plus des ta-
b les  o rb i ta les ,  une s imu la t ion  graph i -
que des déplacements du satel l i te au-
tour  de  la  Ter re .  Pour  un  rendement
eff icace, i l  faut quand même consen-
t i r  un certain invest issement dans ces
équipements, et  les débutants pour-
ront largement se sat isfaire avec des
out i ls plus simples, tels que le OSCAR-
LOCATOF.

Essent ie l lement ,  le  OSCARLOCA-
TOR permet de visual iser la traiectoi-
re d'un satel l i te dès son passaqe a
l 'équateur ,  so i t  le  po in t  EQXL,  juùu 'à
sa  d ispar i t ion  au  po in t  EQX 2 ,  d iamé-
tralement opposé.

Ce loca l i sa teur  se  compose d 'une

FO-l2 Ground Track

@ N
WA2L QQ
Sept .  86

Figure 1:  Trace de FO-12 pour usage avec le

carte de I 'hémisphère nord, centrée
sur le pôle et terminée par la circonfé-
rence de  l 'équateur ,  g raduée de  0  à
360 degrés.

Sur cette carte, on superpose trois
traces reproduites sur f i lm d'acétate.
A) La zone couverte par le satel l i te

lorsqu' i l  est placé directement au
dessus du point d 'écoute (OTH).
Cette zone a la forme d'une el l iose.
dûe à I 'a l t i tude du satel l i te ainsi  qu,à
son plan d' incl inaison par rapport  à
l 'équateur .  L 'axe  nord-sud (0  à  180
degrés) de cette zone est centré sur
le  oô le .

B) Une circonférence que l 'on super-
pose sur l 'équateur,  div isée par le
nombre de révolut ions complétées
en une journée (12.41 pour F0-12).
Le chi f f re 0 correspondant au pre-

+ selnullU _
: N o

XOJ

mier  EQX d 'une journée,  le  ch i f f re
1 au second, etc, .  Le centre de cet-
te circonférence est al igné sur le
oôle.

C)Une l igne courbe correspondant à
la trace de F0-12, projetée sur la
Terre lors de son passage, et divi-
see en minutes. Un point de centre
est superposé sur le pôle, tandis
que la référence "0 minutes' ,  est
placée sur l 'équateur.  ( f ig 1)

Ut i l isat ion du OSCARLOCATOR
En prenant comme exemple les

données précédentes, calculées pour
le 1er octobre on place le chi f f re , ,0, '
de la circonférence décrite au paragra_
phe "8" precédent,  au point de p"as_
sage à l 'équateur,  soi t  292o W. nu
même po in t ,  on  p lace  le  , ,O, ,  de
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l 'échel le des minutes de la trace pro-
jetée, ainsi  que son point de centre,
sur le pôle.

En suivant ensuite la trace projetée,
on s 'aperçoit  qu'el le ne coupe pas la
zone de couvertu re ' ' A" . F0-12 ne se ra
donc pas à portée de communicat ion
pendant cette orbi te.  ( f ig.  2,  ) .

On fai t  ensuite pivoter la trace pro-
jetée pour que son "0" de référence"temps" coincide avec le chi f f re "1"

du cercle "B".  A nouveau on vér i f ie si
la trace projetée, coupe la zone de
couverture. Ce qui n 'est pas encore le
cas  pour  I 'o rb i te  numéro  1 .

En déplaçant successivement la tra-
ce projetée d'une orbi te à I 'autre, on
s'aperçoit  qu'à part i r  de I 'orbi te "4" i l
y a intersect ion de la zone de couver-
ture (fig 3). Cette intersection a lieu en
deux points si tués respect ivement à 3
et 20 minutes sur la trace projetée. Ces
points portent les noms de:
- point d 'acquisi t ion (AOS)
- point de perte du satel l i te (LOS)

Selon notre table orbi tale.  le passa-
ge à l 'équateur pour I 'orbi te 4 s 'ef fec-
tue à 0920 et 150o W; le point d 'acqui-
s i t i o n a u r a  l i e u  à
0920 + 0003 minutes. Le point de per-
te sera de 0920 + 0020 minutes et le
temps utile de contact avec F0-12 sera
égal à LOS-AOS ou de 0940 - 0923,
donc  17  minu tes .

Pour vér i f ier s i  le satel l i te sera ac-
cessible à la prochaine orbi te,  i l  suff i -
ra de déplacer à nouveau la trace pro-
jetée vers l 'ouest pour trouver le
p r o c h a i n A O S é g a l  à 1 1 1 6  +  2 m i n u -
tes. En déplaçant successivement la
trace projetée, on s 'aperçoit  que l 'or-
bi te 11 est la dernière qui permettra
des communicat ions, tandis que le
passage directement au dessus du
QTH se produira à l 'orbi te 7 pour un
AOS de 1508 + 0026 (f ig s).
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Avec un peu de prat ique, le repéra-
ge s'ef fectuera en quelques minutes
et avec amplement de précision pour
nos besoins.

Cette méthode ne donne cependant
pas de posit ionnement en élévat ion
pour aJUSter les antennes et la faÇon
la  p lus  s imp le  cons is te  encore  à  u t i l i -
ser le repérage en azimuth au point
AOS et,  ensuite,  à élever I 'antenne
pour obtenir  un maximum de sional en
réception. Lorsque la trajectoirJdu sa-
tel l i te passe directement dans I 'axe du
QTH,  en  u t i l i san t  un  ang le  d 'é léva t ion
f ixe à 45 degrés, i l  suff i t  de réorrenter
une seule fois les antennes en azi-
muth ,  au  moment  ou  le  sa te l l i te  com-
mence à  s 'é lo igner  du  QTH,  tou t  en
conservant de bonnes qual i tés de
communica t ions .

Les communicat ions par satel l i tes
d'amateurs existent maintenant deouis
plus de 25 ans. Les progrès y ont été
énormes. Pour plusieurs amateurs, el-
les restent cependant un peu mysté_
rieuses. Nous avons voulu dans cet ar-
t ic le,  présenter un moyen très simple
pour repérer les satel l i tes à orbi te cir-
culaire de basse al t i tude.

Dans cette catégorie, FO-12 (Japon)
fonct ionne actuel lement ainsi  oue
RS-s ,  RS-7  (U.R.S.S. )e t  UO-9,  UO-11
(Grande Bretagne).  On nous annonce
incessamment RS-9 et RS-l0. au dé-
but de '1987.

Vol là toute une f lot te de laquel le t i_
rer prof i t .  Bons DXs sur ces OSCARS.

Ces tables peuvent être obtenues en écou_
tan t  régu l iè rement  WlAW à 2130 sur  3990
kHz ou  en  se  procurant  le  ca lendr ie r  annue l
du  "Pro jec t  OSCAR" à  l 'adresse su ivante :
P_O Eox t136.  Los  At tos ,  CA 94023_ i136,
USA.
AMSAT,  P  O Box 27 ,  Wash ing ton ,  DC
20044 USA.

Figure 4:

FiEure 5:
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par Yvan PAQUETTE, VE 2 lD

CONFERENCE CAMR
C'es t  du  2  au  6  mars  1987 que se

tenait  la seconde session de la Con-
férence administrat ive Mondiale des
Radiocommunicat ions pour la plani f i -
cat ion des bandes d'ondes décamétr i -
oues attr ibuées au service de radiodif-
fus ion .  Cet te  réun ion  décou la i t  d 'une
décision de la Conférence de 1979 qui
indiquait  la possibi l i té de tenir  des con-
férences spécialisées, ce qui fut fait en
1984 dans un premier temps. Cette an-
née. la seconde et dernière session
devait  faire le ooint sur les solut ions
proposées auparavant, entre autres: la
ques t ion  de  donner  o lus  de  dents  au
Bureau Internat ional d 'Enregistrement
des  Fréquences  qu i  n 'es t  là  que pour
rendre compte des inscr ipt ions et qui
n 'a  oas  à  déc ider  n i  même à  conse i l -
le r ,  rédu i re  ensu i te  la  pu issance
d 'émiss ion ,  ma is  rapprocher  l ' émet -
teur de sa cible Dar la locat ion de
temps d 'an tenne ou  I ' imp lan ta t ion  de
nouveaux relais.  Les quest ions d'élar-
gir  les bandes d'ondes courtes ainsi
que d 'é l im iner  le  b rou i l lage  é ta ien t
auss i  à  I 'o rd re  du  jour .

C'est donc tout I 'avenir  de la radio-
di f f  usion sur ondes courtes oui devait
se  louer  duran t  ces  que lque c inq  se-
marnes .

CO^NDITtONS MÉTÉOROLOGIQU ES
Etes-vous de ces gens intéressés à

connaître les condit ions météorologi-
ques? Pour ce faire,  i l  n 'est pas néces-
saire de posséder un hygromètre, de
véri f ier la pression barométr ique, la vi-
tesse et la direct ion des vents. Votre
apparei l  récepteur est un excel lent ou-
t i l  pour se renseigner en cette matière.

La  façon la  p lus  s imp le  es t  d 'écou-
ter la Garde Côtière Américaine à
Portsmouth en Virginie.  Les données
concernent les orages et autres pertur-
bat ions qui peuvent affecter la naviga-
t ion dans le corr idor de I 'At lant ioue.
Emettant en Bande Latérale Supérieu-
re, on les retrouve sur 4428.7,6506.4,
8765.4  e t  13113.2  k ïz .  L 'heure  oeut

varier et  un enregistrement en début
de transmission vous les indiquera tou-
tes mais une bonne heure d'écoute est
à  22h00 TU.

Pour la météo dans le Golfe du
Mexique ou dans les Caraibes, on tend
une orei l le à la stat ion WLO en Nou-
ve l le  Or léans  à  18h00 sur  8790.2  kHz
et à 22h00 sur 8740.6 kHz en BLS éga-
lement.  Au Canada, c 'est la stat ion mi-
l i ta ire de Hal i fax oui donne les condi-
t ions météorologiques de I 'At lant ique
Nord pour la navigat ion toujours vers
22hOO sur  13138 kHz.

Si vous oossédez un décodeur élec-
tronique ou si  vous êtes habi les à co-
pier le Morse à une vi tesse reiat ive-
ment élevée, écoutez la stat ion NAM
en Virginie sur 5870 et 8090 kHz, de
même que sur 7706 kHz à I 'occasion.

Ensuite,  i l  y a les informations typi-
ques  pour  I 'av ia t ion .  Parmi  ce l les -c i ,
mentionnons Gander à Terre-Neuve et
New York aux États-Unis vers 22hOO
TU sur  6604 e t  10051 kHz en  BLS.  S i
les condit ions de propagat ion sont
bonnes, essayez aussi sur 13270 kHz.
Finalement,  pour les aéroports de
Trenton, Ottawa,Toronto et du Qué-
bec, on se pointe sur 6753 vers 0330.

UN PETIT CADEAU DE RADIO NE-
DERLAND

C'est en effet un petit cadeau qui re-
vient tous les ans alors qu'on vient de
lancer la 9e édition du "Receiver shop-
ping l ist" .  Ainsi ,  sur simple demande
de votre part, vous recevrez un petit l i-
vret de 36 pages (gratuitement) lequel
présente une courte descr ipt ion de
plusieurs apparei ls récepteurs. On y
parle notamment de données techni-
ques, du rapport  qual i té pr ix,  en plus
de donner certains détai ls opérat ion-
nels grâce aux données envoyées par
les ut i l isateurs de ces postes au réal i -
sateur de l 'émission Media Network
animée par Jonathan Marks sur les on-
des de Radio Nederland.

Parmi les apparei ls mentionnés, no-
tons 12 nouveaux modèles depuis la
dernière édit ion qui remonte à août
1985, dont les produits Emerson et
Sangean, le Japan Radio NRD 525, le
Kenwood R-5000, le Philips D-2935. te
Ten-Tec RX-325, le Sony 2010 et plu-
sreurs aulres.

Ce petit bouquin se complète par les
adresses de représentants de ces ma-
nufacturiers dans chaque pays en plus

,m
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de donner les coordonnés de plusieurs
points de vente dans le monde.

On I 'obt ient à l 'adresse suivante:
RADIO NEDERLAND
P.O. Box 222, 1200 JG
Hi lversum,  HOLLAND

NOUVELLES DIVERSES
. Pour ceux qui douteraient de l 'exis-
tence de stat ions pirates au Canada,
une stat ion s ' ident i f iant comme étant"The Canad ian  C lub  Rad io"  e t  don-
nant une adresse dans la vi l le de To-
ronto en Ontar io est entendue soora-
d iquement  depu is  p lus  d 'un  an  sur
7440 kïz après 3h00 TU.

r Lastat ion CKZU, qui est un relais
sur ondes courtes d'une stat ion ondes
moyennes à Vancouver en Colombie-
Bri tannique, a demandé l 'autor isat ion
de porter sa puissance de 500 à 1000
watts af in de mieux couvrir  toute la ré-
gion côt ière de cette province. On la
cop ie  sur  6160 kHz.

r Radio France Internat ionale rao-
porte qu'el le émet un total  de 773.s
heures d'émission en français chaque
semaine. l ls notent un auditoire de
plus de 80 mil l ions de personnes. pour
ce faire,  i ls disposent de 33 émetteurs
et de 400 employés, incluant 200 jour-
nal istes.

.  Le  10  janv ie r  dern ie r ,  une émis-
sion radiophonique spéciale a été di f-
fusée sur toutes les stat ions du réseau
ABC aux  Éta ts -Un is .  Or ien té  sur
l 'écoute des ondes courtes, le pro-
gramme dura i t  p lus  de  c inq  heures ,
soit de 8h00 à '13h00 TU (très tôt te ma-
t in) et  comprenait  des entrevues avec
des gens  b ien  connus du  mi l ieu ,  en
plus d'être une l igne ouverte pour les
auditeurs qui voulaient s 'entretenir
avec ces invi tés. C'est un événement
qui revient chaque année et qui  per-
met de faire connaître cette act iv i té.

.  1987 marque le 60e anniversaire
des émissions sur ondes courtes de la
Hol lande ainsi  que le 40e anniversai-
re de Radio Nederland. l ls sont inté-
ressés à connaître des auditeurs oui
les écoutaient dans les années 40 et

.  Radio Tirana en Albanie a chan-
gé sa tradi t ionnel le carte QSL avec
l 'homme tenant le drapeau et la men-
t ion "Haut levé I 'espri t  révolut ionaire"
(faute volontairement repr ise).  On y
montre maintenant l 'édi f ice abri tant la
stat ion ainsi  que le musée d'histoire
naturel le.

.  L 'émission P.O. Box 4559 de Ra-
dio RSA en Afr ique du Sud a fai t  état
du fai t  que la plupart  des auditeurs
d'Amérique du Nord qui furent consul-
tés au sujet d 'une éventuel le émission
vers  no t re  rég ion ,  on t  ind iqué qu ' i l s
n'étaient pas favorables à une émission

du matin,  préférant plutôt l 'emploi  de
fréquences addit ionnel les en soirée.

. Pour les amateurs de micro infor-
matique, un bul let in d' information est
ouvert à tous et il comprend des nou-
velles sur certains radiodiffuseurs tels
Radio Canada International, Radio Ne-
derland, Radio Suède et HCJB en
Equateur. On y retrouve aussi les in-
dices de I 'act iv i té solaire et d 'autres
renseignements du type de ceux que
je viens de vous énumérer.  pour plus
de détai ls,  écr ivez en anglais au:
ANARC COMPUTER INFORMATION
COMMITTEE
401 E. Walnut
Greenfield, lL 62044
Etats-Unis
P.S.:  l l  n 'y a pas de mot de passe ni

de frais pour ce service et on le
rejoint au numéro de téléphone
suivant: 1 -217 -368-3124.

I{AAT (e,ye
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LES REGLES DE L'INFORMATIQ(.JE. . .
Dans bien des domaines soécialisés. les

professionnels s 'entourent  d 'une bat ter ie
de règles destinées à facil i ter leur travail
et, quelquefois, à préserver leur réputation
d'experts. L'informatique n'échappe pas à
cet te tendance et  nous a l lons tenter  de
nous d is t ra i re avec quelques-unes de ces
règles.
LES EXPERTS

Précisons tout  de sui te que la p lupar t  de
ces règles prov iennent  d 'experts  en in for-
mat ique,  chargés de consei l ler  les nou-
veaux ut i l isateurs de I 'ord inateur .  Ces
consul tants sont  généralement  des gens
qui  apprennent  de p lus en p lus de choses
concernant  de moins en moins de choses,
jusqu'à ce qu ' i ls  f in issent  par  savoi r  abso-
lument tout sur absolument rien. Précisons
néanmoins ou ' i l  est  fac i le  de reconnaî Î re
un vér i table expert  dans une foule:  c 'est
celu i  qui  déclare que le pro jet  sera le  p lus
long et  coutera le  p lus cher .

Heureusement, les experts ne sont pas
rares. On peut même dire que chaque fois
qu'un problème se déclare dans un pro-
jet ,  pour tant  so igneusement préparé,  i l  se
l rouve toujours quelqu 'un pour d i re qu ' i l  s 'y
attendait. Dans les cas diff ici les, i l  est ras-
surant  de savoi r  oue.  s i  vous consul tez un
assez grand nombre d'experts, i l  vous sera
possib le de conf i rmer n ' importe quel le
opin ion.

Mais s i  vous savez d is t inguer les bons
consei ls  des mauvais,  vous n 'avez proba-
blement  pas besoin de consei l .

Dans ce cas.  vous Douvez recour i r  à  un
ami, ou un collègue. Dans un département,
i l  y a toujours une personne qui connait les
ordinateurs; cette personne est générale-
ment transtérée dans un autre déoarte-
ment .  La mei l leure solut ion est  sans doute
d 'acquér i r  vous même votre propre expé-
r ience en la  mat ière.  Hélas,  I 'expér ience
vous vient loujours après le moment où I 'on
en a le  o lus besoin.

Précisons f ina lement  qu ' i l  convient  de
toujours se méf ier  des conclus ions d 'un
expert ;  la  conclus ion est  le  point  où I 'on se
trouve quand on n 'est  p lus capable de
réf léchi r .

ÉN CAS }E PANNE-

D.ORDINAT€UR,

BRISEZ tA VITRT

LA CONCEPTION DES SYSTÈMES
INFORMATIQUES

La plus grande d i f f icu l té que nous pou-
vons rencontrer  dans ce domaine est  de
bien cerner  les problèmes à t ra i ter .  Cela
nécessite une grande confiance en soi. La
conf iance est  ce que I 'on ressent  juste
avant  de b ien comprendre un problème.

Et  s i  on hési te,  consolons-nous en pen-
sant  qu 'une personne qui  hési te est  pro-
bablement  in te l l igente.  De toutes façons,
i l  est  c la i r  que les solut ions in format iques
const i tuent  la  pr inc ipale cause des pro-
b lèmes informat iques.  Dans ce domaine,
ne vous la issez jamais décourager par
autru i :  ce lu i  qui  prétend que quelque chose
est  impossib le à fa i re ne devra i t  jamais
interrompre celui qui est en train de le faire.

Et si vous ne réussissez pas la première
fo is . . .  accusez votre ord inaleur .  l l  est
humain de fa i re des erreurs,  mais i l  est
e n c o r e  o l u s  h u m a i n  d ' a c c u s e r  u n e
machine de nos erreurs.

Enf in,  même lorsque vous ne savez pas
ce que vous faites, efforcez vous de le faire
avec soin.

LES PANNES D'ORDINATEURS
Voic i  une l is te de règles qui  peuvent

vous a ider  à af f ronter  courageusement
I'adversité; je vous suggère de les appren-
d r o  n a r  n n o r  r r

-  Ce qui  n 'est  pas prévu pour êt re réparé
est  ce qui  nécessi tera le  p lus de répa-
rat ions.
-  Moins un équipement  coûte cher ,  p lus
i l  est  coûteux à réparer
-  Dans un apparei l ,  le  composant  qui  a la
durée de v ie la  p lus cour te est  toujours
olacé dans l 'endroi t  le  moins accessib le.

Si  vous démontez puis remontez votre
ordinateur plusieurs fois. vous vous retrou-
verez probablement  avec deux ord ina-
teurs,  dont  aucun ne fonct ionnera.
-  Tout  c i rcu i t  cont ient  toujours un compo-
sant  qui  n 'est  p lus fabr iqué,  deux qui  ne
sont  pas d isponib les,  et  t ro is  qui  sont
encore en déveloooement.
-  Tout  problème lechnique peut  êt re
résolu avec assez de temps et  d 'argent ,
mais vous ne disposerez jamais d'assez de
temps et  d 'argenl .
-  C 'est  seulement  lorsque vous voudrez
toucher du bois que vous vous aperce-
vrez oue le monde est  ent ièrement  fa i t  de
o las t i oue  e t  d ' a l um in ium.

LES DIFFICULTES DE
L ' INFORMATIQUE

Combien de fois a{-on entendu des gens
se lamenter sur les orétendues erreurs des
ordinateurs. . .  l l  faut  savoi r  que les ord ina-
teurs ne font  jamais d 'erreurs,  i ls  reprodui-
sent  f idè lement  les nôtres.  Un ord inateur
fa i t  ce que vous lu i  d i tes de fa i re,  pas ce
que vous voudr iez qu ' i l  fasse.  Dans tous
les cas,  i l  importe de b ien comprendre le
fonct ionnement de l 'ord inaleur .  Lorsque
vous atteignez le point ou vous comprenez
votre ord inateur ,  i l  est  probablement
désuet. Mais ce qui compte, c'est de savoir
se documenter ,  car  on t rouve toujours
I ' in format ion dont  on a le  p lus besoin sur
l a  page  du  manue l  qu 'on  l i t  en  de rn ie r .
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Corol la i rement ,  donc,  la  page du manuel
où i l faut chercher une information est celle
ou on s'atlend le moins à la trouver.

Si vous êtes chargé de trouver un pro-
blème qui affecte un programme informa-
t ique,  les vra is  d i f f icu l tés commencent . . .  S i
quelqu 'un vous propose de vous a ider  à
comprendre le  programme, d i tes "non",
puis négociez. Pensez également que pour
toute action entreprise, i l  existe un pro-
b lème potent ie l  correspondant .  Si  ce la
peut vous aider dans vos recherches, diles-
vous qu'un système complexe qui ne fonc-
l ronne pas a touJours pour  or ig ine un
système s imple qui  fonct ionnai t  par fa i te_
ment .  De p lus i l  faut  se souvenir  que,  tout
comme le gaz.  un programme d 'ord inateur

tend loujours à évoluer  vers une occupa-
t ion tota le de la  mémoire d isoonib le.

La sécur i té  des données est  par t icu l ie-
rement  importante:  le  temps nécessai re
pour corr iger  une erreur  dans une banque
de données est inversement proportionnel
au temps nécessai re pour  la  provoquer.
Assurez-vous donc toujours d 'une bonne
copie de "backup".  Dans une foule,  ce lu i
qui  r i t  le  p lus longtemps a probablement
fa i t  une copie de sécur i té  de toutes ses
données.

EN CONCLUSION. . .
L ' in format ique est  toujours d i f f ic i le  à

rmplanter dans une entreprise, à cause des
problèmes d 'organisat ion que cela impl i_

que.  La p lupar t  des gens vous d i ront  d 'a i l -
leurs que les ord inateurs les p lus fac i les
à ut i l iser  sont  ceux que vous n 'avez pas
à ut i l iser .

Le problème principal demeure la rédac-
t ion des procédures d 'ut i l isat ion,  car  s i  la
rédaction d'un paragraphe a nécessité une
heure,  un comité décidera de le  suopr imer
(un comité est  un groupe de personnes
ef fec luant  le  l ravai l  d 'une Dersonne).

C'est  généralement  pour  résoudre ce
genre de problèmes que I 'entrepr ise fera
appel  à un consul lant . . .

C e  q u ' e s t  u n  c o n s u l t a n t ?  C ' e s t
que lqu 'un  qu i ,  l o r sque  vous  l u i  demandez
I 'heure,  emprunle votre montre,  vous d i t
I 'heure,  puis  par t  avec la  montre. . .

1O DAY MONEY.BACK GUARANTEE

Iq:,1:f or-der any GARANT TD-Trap Dipote, any GA_
ILrylcP]yindom Dipote, any GARANT GÉ_Beam, or any
EMOTATOR i05TSX, 5O2CXX or  1tOSMXX for  a 1O_day
no-r isk jnspectron.  Have a look at  them in the pr ivacy o i
your  home and i f  you don' t  l ike what  you see ieturn the
i tem pre-paid to our  warehouse.  We, l l  re fund the fu l l  pur-
chase pr ice less shipping charges.  We t rust  rn whai  we
se l l !
GARANT ANTENNAS
GB33DX $499
GB43DX $669
GB-7  $189
TD-2005/S $127
TD-2005/HD 9137
TD-160 $ 57
GD-6/500W $ 99
GD-6/2KW $199
GD-B/500W $119
GD-8/2KW $219
GD-7/500W $129
GD-7t2KW $229
GD-9/500W $149
GD-9/2KW $249
G D + 2  $  2 9
G D + 1 6 0  $  5 9
Pf i9 l? i f "  gqbjgcr  to change wirhout  nor ice.  pAyMENT
WIth VISA, MASTERCARD,bHEQUE Or VOruCYôNOrN.
TECHNICAL DATA HOT-LINE 1.807-76i  SBSA 

-

Franchises deater for GAHANT anO efr,lOiÂfOn.
MANITOBA RESIDENTS ONLY ADD Oq. iNX.  NO SA-LES TAX oN ORDERS FFOIV oTHEn pnôvi r \crs.
oDURO ENTERPR|SES, BOX 3045, ZiO_SOStônvoor{
A VE., W I N N I p E G. M A N I T o ea, c-Â r.r a-o al-n:ë a e sTEL. 1(204) 284-4558

(sHr) l
+  ASKI
+  ASKI
+  1 0 . 0 0  |
+  6 .901
+  7 .901
+  6 .901
+  6 . s01
+  7 .901
+  7 .901
+  7 .901
+  8 .90  |
+  8 .90  |
+ e.eo I
+  9 .90  |
+ 6.90 |
+ 7.90 |

EMOTATOR ROTORS (SHt)
105TSX $ 299 7.OO
502CXX $ 499 9.OO
1 1 0 5 M X X  $  7 4 9  t 1 . 0 0
1200FXX $ 999 15.00
15000FSX $4,195 26.00
EV-700 $ 889 9.oO
EV-700DX $1,590 1B O0
#303 $ 55 6.90
#300  $  101  6 .90
#1211 $ 63 6.90
#1213 $ 74 6.90
# 1 2 1 7  $  6 9  6 9 0
105PSX $  139  7 .OO
502PSX $  169  70o

APRIL  1 "  TO APRIL  15 ,N

- shipment is  f ree
to every part in Canada

5o/o discount on i tems
f rom 1$ to  251$

10o/o discount on i tems
from 251$ to 41 95$
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De la revue
"Le Québec astronomique"

TBOP DE SATELLITES
| (SHS) D' ic i  1990,  i l  devra i t  y  avoi r  envi -
ron 500 objets (satell i tes morts et vivants)
en orbite géostationnaire; un véritable em-
bouteil lage spatial. Ce n'est pas un embou-
te i l lage physique (un sate l l i te  n 'a qu 'une
vingtaine de mètres d'envergure), c'est plu-
tôt  une quest ion de longueur d 'ondes.  l l  y
a oarfois interférence entre deux satell i tes
trop rapprochés.

LA NAISSANCE DE LA LUNE
f (QS) Une simulation effectuée sur un or-
Cinateur géant a permis de visualiser la ca-
tastrophe cosmique qui pourrait être à l 'ori-
g ine de la  format ion de la  Lune.  Selon une
théor ie é laborée en 1975 et  jusqu' ic i  peu
popula i re,  un objet  cé leste,  ayant  envi ron
un sept ième de la ta i l le  de la  Terre,  sera i t
entré en coll ision avec celle.-ci i l  y a envi-
ron 4,5 mi l l iards d 'années.  A ce moment,
la  Terre n 'éta i t  encore qu 'une masse de
mat ière en fus ion autour  de iaquel le  une
mince coqui l le  rocheuse commençai t  à  se
sol id i f ier .  L ' impact  aura i t  pro jeté de la  ma-
tière incandescente qui se serait f inalement
solidif iée en deux entités différentes rete-
nues par  la  grav i té:  la  Terre et  la  Lune.

LES DANGERS DE L 'ESPACE
f (SHS) Les sor t ies dans I 'espace sont-
elles dangereuses pour la santé des astro-
n a u t e s ?  L e s  r a d i a t i o n s  c o s m i q u e s
pourra ient-e l les a l térer  le  matér ie l  génét i -
que contenue dans leurs cel lu les? Dans
I 'espoi r  de le  découvr i r ,  des chercheurs
amér icains ont  p lacé en orb i te des centa i -
nes de gra ines I 'an dernier  puis  les ont  se-
mées. Résultat: les plantes on présenté de
nombreuses mal format ions.  Cela indique
que les radiat ions cosmiques ont  endom-
magé le matér ie l  génét ique des gra ines.
Prudents, les chercheurs s'interdisent pour
I ' instant  toute extrapolat ion sur  les hu-
mains,  et  poursuivent  leurs t ravaux.

IOUNGOUSKA,  PEUT-ÊTRE I JNE
COMÈTE
f (L.R.)  Depuis 1908,  le  mystère qui  en-
toure la gigantesque explosion de la Toun-
gouska (Sibérie), d'une puissance estimee
à 1500 bombes d 'Hi roshima,  n 'a cessé
d' in t r iguer  des générat ions de sc ient i f i -

ques. Les hypothèses les plus fantaisistes
ont été avancées: explosion atomique d'un
vaisseau spatial extraterrestre, trou nolr
traversant la Terre de part en part' Deux
expl icat ions restent  p lausib les:  la  chute
d 'une énorme météor i te  qui  se sera i t  va-
por isée dans I 'a tmosphère ou la  col l is ion
de notre planète avec le noyau ou un frag-
ment de comète. La comète Halley a peut-
être apporté des éléments en faveur d'une
comète. Les bil les microscopiques décou-
ver tes par  les sc ient i f iques sur  le  s i te  de
l 'explos ion recèlent  beaucoup de sodium,
ainsi que des terres rares et de I 'argent,
et la couche de tourbe les renfermant était,
elle, saturée en éléments légers et volati ls:
a luminium, sodium, z inc,  césium. Ces
composi t ions chimiques,  qui  ne peuvent
être expliquées par des facteurs terrestres,
correspondent  assez b ien à ce qu 'on sai t
de la composition du noyau des comètes.

LA MAGNETOSPHÈRE
f (SHS) La magnétosphère,... une nouvel-
le variété de magnétoscope? Bien nonl Ce
terme désigne I 'espace proche de la ter-
re.  Const i tuée d 'un mélange complexe de
particule chargées et d'électrons, cette
zone demeure mystér ieuse.  Un d isposi t i f
canadien. placé à bord du satell i te suédois
Vik ing lancé le 12 janvier ,  permett ra d 'en
savoir  o lus.  Const i tué de deux caméras
fonct ionnant  dans I 'u l t rav io let ,  le  d isposi -
tif sera notamment uti l isé pour photogra-
ohier  les aurores boréales.  Le sate l l i te  ex-
o lorera la  région de la  magnétosphère
située entre 4000 et 15000 kilomètres au-
dessus du pôle Nord terrestre. Les cher-
cheurs cro ient  qu 'à cet te a l t i tude les par t i -
cules composant la magnétosphère sont
davantages inf luencées par  les puissants
champs magnétiques provenant de l 'espa-
ce que par la gravité terrestre. Ces expé-
riences permettront de mieux comprendre
la propagat ion des ondes radio et  les phé-
nomènes c l imat iques.

ASTROLOGIE
f (SHS) Des sc ient i f iques amér icains ont
entrepr is  une guerre contre les chroniques
d'astro logie dans les quot id iens. . .  à  cau-
se d'un sondage Gallup montrant que 550/o
des jeunes Amér icains (entre 13 et  18 ans)
croyaient  en l 'ast ro logie.  Or en 1978,  ce
pourcentage n'était que de 40o/o. Au Ca-

nada et aux Etats-Unis, 1800 journaux pu-
blient quotidiennement un horoscope. Le
groupe de scientif iques a demandé à cha-
cun de oublier I 'avertissement suivant à
côté de chaque chronique d'astrologie;
"Cette prévision astrologique ne doit être
lue qu'à titre de distraction. Ce type de pré-
v is ion n 'a aucune valeur  sc ient i f ique".  Or
seulement  s ix  quot id iens ont  accepté de
oublier cet avertissement. Quant aux as-
trologues, i ls ne se sont pas offusqués de
la démarche des scientif iques, car eux-
mêmes reconnaissent que cet aspect de
la orofession n'est nullement crédible. Sou-
vent les chroniques d'astrologie sont rédi-
gées par des profanes. Un éditeur a même
reconnu ou' i l  écr iva i t  la  s ienne à I 'a ide de
ses enfants le  soi r  après le  souper. . .

AGENCES DE PRESSE
LE CLIMAT SE REFROIDIT
EN ARCTIQUE
f (AFP) Le climat devient systématique-
ment  p lus f ro id dans I 'Arct ique.  Selon les
spécialistes polaires soviétiques, la région
septentrionale du globe s'est engagée
dans une nouvelle phase climatique repro-
duisent les rudes conditions naturelles qui
y  régnaient  au 19e s ièc le.  Une étude de la
dynamique des condi t ions c l imat iques
dans les mers nordiques au cours des 60
dernières années met ce fait en évidence.
Le réchauffement de l 'Arctique, qui avait
permis la  mise en valeur  de l 'économie et
des transports des territoires polaires de
I 'URSS. a at te int  son point  cu lminant  dans
les années 40.

L 'augmentat ion de la  superf ic ie  et  de
l'épaisseur des glaces résulte du refroidis-
sement actuel. Du Groenland à Tchoukot-
ka, les glaces se sont étendues vers le
Sud.  El les occupent  envi ron 600 000 kme.
Dans la mer de Karsk, la température an-
nuel le  moyenne a baissé de t ro is  degrés.
Au cours des dernières années,  les condi-
tions de navigation ont empiré dans la mer
d ' ls lande,  la  mer de Baf f in  et  dans le  dé-
t ro i t  de Davis.  Dans le même temps,  le  c l i -
mat devient olus continental et la période
d'été a d iminué de près d 'un mois au lar-
ge des côtes arct iques de I 'URSS.

LES ABEILLES "LISENT' '  LES FLEURS.
f  (PC) Les abei l les,  qui  jouent  un rô le de
premier  p lan dans la  fer t i l isat ion de p lu-
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I

sieurs f ru i ts  et  légumes,  ut i l isent  une sor-
te de bra i l le  pour  l i re  les péta les à la  façon
d 'un  menu ,  déc la re  un  che rcheu r  de  I ' un i -
vers i té  de Gueloh.

Peter Kevan, professeur de biologie en-
v i ronnementale,  déclare que les abei l les
ut i l isent  les poi ls  de leurs antennes pour
sentir les protubérances et les plis micros-
copiques des péta les.

UN D INOSAURE PLUS PETIT  QU 'UN
PIGEON.
f  (AFP) On imagine généralement  les d i -
nosaures comme des animaux géants. Ce-
pendant ,  cer ta ines espèces de ces sau-
r iens préhistor iques échappaient  à cer te
règle:  "Psi t tacosaurus mongol iensis" ,  le
p lus pet i t  des d inosaures,  qui  v iva i t  i l  y  a
135 mi l l ions d 'années en Mongol ie ,  avai t
l a  t a i l l e  d ' un  p igeon .

Les "Psi t tacosaurus"  éta ient  végéta-
riens et bipèdes, selon ies scientif iques qui
ont  étudié les restes de deux jeunes ani -
maux t rouvés récemment.  Les deux d ino-
saures mesuraient  respect ivement  39,5 et
23 à 25 cent imètres;  le  second éta i t  donc
p lus  pe t i t  qu 'un  p igeon .

LA MALARIA DÉPISTEE
PAR SATELLITE
f (AFP) Des chercheurs amér icains ont
commencé à t ravai l ler  sur  un pro jet  pré-
voyant  l 'u t i l isat ion d 'av ions de reconnais-
sance phtographique et  de sate l l i tes pour
prédi re les déclenchements d 'épidémies
de malar ia dans les régions équator ia les,
a annoncé la NASA.

Ces savants,  qui  comptent  des spécia-
l is tes de la  té lédétect ion de I 'agence spa-
t ia le amér ica ine,  mais aussi  des épidémio-

logistes et des entomologistes, espèrent
que leurs travaux permettront, au début de
la décennie prochaine,  d 'amél iorer  de fa-
çon s igni f icat ive le  contrô le de la  malar ia
dans le monde.

Le projet consiste à fixer des instruments
spéciaux sur  des sate l l i tes Landsat  a ins i
que sur  des av ions de type C-130 Hercu-
les, DC-8 et U-2 pour enregistrer certaines
données naturelles comme la pluviométrie,
les températures et  la  topographie d 'une
région donnée.  L 'act iv i té  humaine -  dra i -
nage,  i r r igat ion,  ut i l isat ion du sol  en géné-
ral - sera également observée par ces
avions et  sate l l i tes.

L 'analyse de toutes ces données,  cen-
t ra l isées dans un déla i  maximum de 48
heures, devrait permettre de prévoir les dé-
c lenchements d 'épidémies de malar ia
dans le monde,  puis  de les év i ter ,  a  préc i -
sé le  centre de recherches de la  NASA
d'Ames,  à Mounla in View (Cal i forn ie) ,  mai
t re d 'oeuvre de ce pro jet .

Si les études effectuées sur le contrôle
de la malar ia sont  posi t ives,  e l les pourronl
êt re appl iquées à d 'autres épidémies vé-
h iculées par  des insectes,  a joute la  NASA.

DRÔLE. TENDRE- OU IRREEL.
ÇA S' �EST PASSE EN 1986

(AFP)
ETATS.UNIS
I  Paul  Tavi l la ,  recordman de la récupé-
rat ion buccale Ce ra is ins ( i l  en a happé un
lancé du 52e étage d 'un grat te-c ie l ) ,  tente
de battre son propre record à Dallas
(Texas) .  l l  abandonne au bout  d 'une heu-
re et  demi,  so i -d isant  aveuglé par  le  ref le t

du soleil sur les vitres de l ' immeuble. euel-
que 12,5 kilos de raisins jonchent le trottoir.

ALLEMAGNE DE L 'OUEST
I Après deux ans de débats, un tribunal
du Schleswig autorise, en appel, des gre-
nouil les à coasser. Un jugemenl en premiè-
re instance estimait, pourtant, qu'elles gê-
naient  le  repos des r ivera ins d 'un étang.
I La justice a été moins prompte encore
à Muenster, ou un aérostier en rase-motte
au-dessus d 'un t roupeau de cochons en a
fa i t  mour i r  deux de sais issement .  l l  a  fa l lu
cinq ans au propriétaire des gorets pour
obtenir des dédommagements. Les frais de
procédure atteignent la coquetle somme
de $9000.
FRANCE
I Un magnétiseur-parapsychologue qui
prétendai t  l i re  dans l 'aveni r  et  communi-
quer  avec I 'au-delà se tue d 'une bal le  de
revolver à Vichy en jouant à la roulette
russe.

SUISSE
I Un gardien de cimetière est sommé par
les autorités de la vil le de Zurich d'arracher
les salades, choux-fleurs et haricots verts
qu'i l plantait sur des tombes désafleclées.
Les é lus lu i  accordent  toutefo is  un déla i
pour  permett re aux har icots de mûr i r .
INDONESIE
I  Dans le cadre d 'une campagne de pro-
preté,  des étudiants de Bandung expér i -
mentent  la  couche-culot te oour  chevaux.
Après de nombreux essais,  i l  semble que
seul  le  caoutchouc de chambre à a i r  so i t
capable de retenir crottin et urine sans ir-
r i ler  les jambes du noble animal .
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Par Robert PARÉ. vE2 DPU
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ELEMENTS DE TRANSMISSION NUMERIQUE

La meilleure i l lustration de cette démarche
est  I 'ord inateur  personnel  d ' lBM dont  le
fonctionnement et le système C'exploitatton
n'ont jamais été standardisés par r-in orga-
nisme publ ic  mais qui  se sont  malgré tout
imposés dans le  marché.

L autre école de pensée prêche la nor-
malisation traditionnelle. Selon elle, un ma-
tér ie l  ou un procédé ne peut  et  ne doi t  se
répandre que s'i l  a été normalisé au départ.
Pour démontrer ce postulat on cite souvent
en exemple le succès du procédé FM STE-
REO qui  a été largement  d i f fusé après
avoir  été normal isé par  le  F.C.C.  (Federal
Communicat ions Commission -  USA)
alors qu ' i l  n 'ex is te pas de normes pour le
AM STEREO et  que d i f férents procédés
essaient  de raf ler  le  marché avec oour ré-
sul tat  que le AM STEREO est  un retent is-
sant  échec de commercia l isa l ion.

On pourrait ainsi conclure que le proces-
sus de normal isat ion doi t  ê t re appl iqué ju-
d ic ieusement ,  sans dogmat isme. Certa ins
procédés ou matér ie ls  doivent  fa i re appel
au choix du marché a lors que d 'autres se
prêtent  mieux à la  normal isat ion t radi t ion-
ne i l e .

Le sujet de ce mois-ci est le résultat d'un
te l  processus de normal isat ion.  l l  s 'ag i t  de
I ' in ter face normal isé de t ransmiss ion nu-
mér ique le p lus répandu dans I ' industr ie .
Son nom est  ce lu i  de la  norme dont  i l  est
t i ré :  RS-232C.

LA NORME RS-232C
La norme RS-232C (Recommended

Standard no.232 vers ion C) a été édic tée
par la très américaine Electronic Industries
Association (ElA). Cette norme possède un

équivalent  in ternat ional  émis oar  le  Comi-
té Consul tat i f  In ternat ional  sur  le  Téléoho-
ne et le Télégraphe (CClfD connu sous les
noms V.24 (caractéristiques mécaniques)
et V.28 (caractéristiques éleclriques).

RS-232C est une norme régissant le
t ransfer l  d ' in format ion en mode sér ie en-
t re un équipement  terminal  (DTE) et  un
êquipement  de communicat ion (DCE).
C'est  le  cas par  exemple de la  l ia ison en-
t re un terminal  et  un modem. La norme
RS-232C couvre quatre domaines spéci-
f iques:
- Les caractéristiques mécaniques de I ' in-

terface,
-  Les caractér is t iques é lect r iques des s i -

gnaux ,
-  Les fonct ions des s ignaux,
-  Les s ignaux pour appl icat ions spé-

c ia les.

Nous examinons les t ro is  premiers do-
maines.  l ls  sont  les p lus rmportants.

CARACTÉRISTTQUES MÉCANIQUES
Les caractéristiques mécaniques sont:

longueur maximale du câble : S0 pieds
capacitance maximale du câble: 2500 pl
attribution des broches: voir f ig. . l

On doit noter que le connecteur à 25 bro-
ches (on d i t  aussi  des "p ins"  en québé-
cois. . . )  DB-25 que I 'on ret rouve systémat i -
quement sur les cables et les équipements
n 'est  pas déf in i  dans la  norme bien qu ' i l
en soi t  presqu'automat iquement  associé
(un autre standard "de facto"). On peut
donc uti l iser d'autres types de connecteurs
tout  en demeurant  conforme à la  norme.

(partie 5)
L'INTERFACE RS.232C

LES INTERFACES NORMALISES
Une des caractér is t iques inhérente à no-

t re c iv i l isat ion technologique est  I 'adopt ion
et  la  d i f fus ion de normes qui  oermettent
I ' in terchangeabi l i té  des équipements.  Les
standards se retrouvent partout: des culots
des ampoules à la  tension du secteur  en
passant  par  les panneaux de "quatre par
hui t " ,  les roues d 'automobi les et  les ooin-
tures de chaussure.  Nous v ivons dans un
monde normal isé.

Les t ransmiss ions de données ne font
pas except ion à cet te règle.  Là comme ai l -
leurs la  mise en p lace de normes t ient  de
I 'une ou I 'autre des approches suivantes:
les comités de normalisation ou les normes"de facto" .

Les comités de normalisation regroupent
des représentants de d i f férents mi l ieux:
gouvernements,  univers i tés,  industr ies.
Ces représentants ont  reçu un mandat
pour produlre une norme régissant  un do-
maine par t icu l ier .  A l 'opposé on d i t  d 'une
norme qu'e l le  est  "de facto"  ou norme de
fait lorsqu'elle s'est imposée par elle-même
sans avoi r  été codi f iée par  un organisme
de normal isat ion.  C'est  le  cas lorsqu'un
nouveau produi t  ou un nouveau procédé
reçoi t  un bon accuei l  du publ ic  et  qu ' i l  est
a ins i  d i f fusé et  accepté par tout .

Dans le domaine des communicat ions
on retrouve des normes des deux tvoes
avec les deux écoles de pensée qui  leur
sont  respect ivement  associées.  L 'une d i t
qu 'on ne devra i t  pas édicter  de normes
comme te l  car  ceci  f ige la  technologie et
I 'empêche de progresser .  En conséquen-
ce le  marché devra i t  chois i r  ses orodui ts
préférés et  par  le  fa i t  même ses normes.
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CARACTERISTIQUES ELECTRIQUES
DES SIGNAUX

Les s ignaux acheminés par  I ' in ter face
RS-232C sont  des s ignaux pola i res dont
les lensions sont :
-  Entre -5 et  -25 vol ts  pour  le  n iveau

log ique  1
-  Entre 5 et  25 vol ts  pour  le  n iveau logi -

que  0

Ces signaux sont référencés par rapport
au potent ie l  de la  broche no.  7 (Signal
Ground).  Comme on le remarque ces s i -
gnaux ne sont pas compatibles avec les ni-
veaux TTL.  C'est  pourquoi  les ord inateurs
el  les modems fonct ionnant  avec des n i -
veaux TTL (0 et  5 vol ts)  doivent  incorporer
leur  propre in ter face TTL -  R5-232C

FONCTION DES SIGNAUX
La mei l leure façon de b ien comprendre

le rô le de tous les s ignaux consiste à les
décr i re un par  un.  Af in  d 'év i ter  toute con-
fus ion à ce sujet  nous les appel lerons par
leur  dénominat ion et  leur  abréviat ion an-
g la i se .  La  f i gu re  1  i l l us t re  ce  qu i  su i t .
Broche 1 et  7,  Protect ive Ground (Gnd)
et  Signal  Ground (SG).

La broche 1 ser t  à re l ier  les chassis
d équipement  ensemble af in  de les met t re
tous au même potent ie l .  A cause du fa ib le
cal ibre de ce f  i l  i l  est  for tement  recomman-
dé  que  l es  chass i s  d  équ ipemen t  so ien t
aussi  re l iés à la  mise à la  terre de Ia bât is-
se v ia la  pr ise de secteur .  La broche 7
quant  à e l le .  ser t  de potent ie l  de référen-
ce pour les autres s ignaux.
Broches 2 et 3, Transmitted Data (TD) et
Receive Data (RD).

Ce sonl  les l ignes sur  lesquel les voya-
gent  les données échangées.  Les d i rec-
t ions des s ignaux sont  basées en fonct ion
de l 'équipement  terminal  (DTE).  C'est
pourquoi  les données émises sur  la  broche
TD vont  du terminal  (DTE) vers le  modem
(DCE).  Les données reçues parcourent  le
chemin inverse sur  la  broche 3.  du modem
vers le  lerminal .

Broches 4 et 5, Request to Send (RTS)
et Clear To Send (CTS)

Ces broches servent  à fa i re un "hands-

hake" entre le  DTE et  le  DCE. Prenons le
cas terminal -modem. Lorsque le terminal
veut  envoyer des données au modem, i l
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SECONDARY TRANSMITTED DATA

T R A N S M I T  C L O C K

SECONDARY RECEIVED DATA

' .  PROTÊCTIVE GROUNO (GND)

TRANSMITTED DATA (TD)

RECEIVEO DATA (RD)

REOUEST TO SEND (RTS)

CLEAR TO SEND (CTS)

DATA SET READY (DSR)

SIGNAL GROUND (SG)

DATA CARRIER OETECT (OCD)

RESERVE

- -  R E S E R V E

NoN ATTRIBUÉ

SECONDARY DATA CARRIER
DETECT

SECONOARY CLEAR TO SENO

RECEIVER CLOCK

N O N  A T T R I B U E

S E C O N D A R Y  R E O U E S T  T O  S E N D

O A T A  T E R M I N A L  R E A D Y  ( D T B )

SIGNAL OUALITY DETECTOR

R r N G  T N D T C A T O R  ( R r )

DATA BATE SELECT

E X T E F N A L  C L O C K

Figure 1:  At t r ibut ion des broches sur  un connecteur  RS-232c typ ique (connecteur
femel le)

doi l  d 'abord s 'assurer  que ce dernier  est
prêt  à les recevoi r .  Pour ce fa i re,  i l  envoie
un s ignal  ON cont inuel  sur  la  broche 4 (Re-
quest  to  Send) à I ' in tent ion du modem.
Aussi tôt  que le modem détecte ce s ignal
et  qu ' i l  est  prêt  à recevoi r  les données du
terminal, i l  répond à ce dernier en envoyant
un s ignal  ON cont inuel  sur  la  broche 5
(Clear  To Send).

Broche 6 et 20, Data Set Ready (DSR),
Data Terminal Ready (DTR).

Le terminal  act ive la  l igne Data Termi-
nal  Ready quand i l  est  prêt  à t ransmel t re
ou à recevoi r  des données ou s imolement .
dans la  p lupar t  des appl ica l ions,  lorsqu' i l
est  mis en fonct ion ( lorsqu'on v ient  de I 'a l -
lumer) .  Le modem répond en act ivant  la  l i -
gne Dala Set  Ready pour indiquer  au ter-
minal  qu ' i l  est  b ien branché et  prêt  à
échanqer des données.

Broche 8, Data Carrier Detect (DCD) ou
Carrier Detect (CD)

Comme son nom I ' ind ique.  le  modem ac-
t ive la  l igne Data Carr ier  Detect  lorsqu' i l
v ient  de détec ler  sur  la  l igne té léphonique
un s ignal  por teur  de données FSK ou PSK.

Broche 22, Ring Indicator (Rl)
La p lupar t  des modems sont  équipés

pour détecter  une sonner ie sur  la  l igne té-
léphonique et  répondre automat iquement
à un appel. Ceci est nécessaire par exem-
ple lorsqu'on veut fournir un service de ba-
bi l lard é lect ronique.  Ains i  lorsque le mo-
dem détecte un vol tage de sonner ie,  i l
act ive la  l igne Ring Indicator  à I ' in tent ion
du terminal. Si le terminal a été prévu pour
répondre aulomat iquement  à un appel ,  i l
rép l ique au modem en act ivant  la  l iqne
Data Terminal  Ready (DTR).  Ce derÀier

RAQI / FÉvRIER-À/ARS 1e87 / 4e



saisit alors la l igne téléphonique et l 'échan-
ge de données débute.

Les dix signaux que nous venons de dé-
crrre sont les plus communs. On les retrou_
ve v i r tuel lement  dans tout  équipement
micro-informatique de catégorie amateur
ou br ico leur .  Les s ignaux qur  suivent  ser_
vent beaucoup moins souvent et se retrou_
vent  dans de l 'équipement  p lus spécia l isé.
B roches  15 ,  17 .  21  e t24

Ces s ignaux sont  ut i l isés pour de la
t ransmiss ion synchrone.

Comme nous I 'avons vu dans un ar t ic le
précédent ,  une informat ion de svnchroni_
sat ion doi t  c i rcu ler  entre un terminal  et  un
modem, en p lus des données,  lorsoue la
l ia ison opère en mode synchrone.  Si  c 'est
le  modem qui  ser t  de source de svnchro_
nisation pour les données émises pàr le ter-
minal  a lors cel le-c i  est  t ransmise au termi-
nal  sur  la  broche 15 (Transmit ter  Signal
Element  T iming -  DCE source) .  Dani  le
cas inverse ou s i  une source extér ieure de

synchronisat ion est  ut i l isée a lors on ut i l i_
se la broche 24 (Transmitter signal element
timing - DTE source). La synchronisation
que le modem récupère à par t i r  du s ional
reçu sur  la  l igne té léphonique est  t ranémi_
se au terminal  sur  la  broche 17 (Receiver
Signal  .E lement  T iming -  DCE source) .
uuanr a ta broche 21 (Signal  eual i ty  De_
tector) .  e l le  ser t  à indiquer  au terminal  que
re stgnat  reÇu par  le  modem sur  la  l igne té_
léphonique répond à des cr i tères Oé qua_
l i té  prédéterminés.

Broche 23,  Data Signal  F late Selector
Ce s ignal  est  ut i l isé pour  fa i re chanqer

la v i tesse de modems qui  possèdent  dàux
taux de t ransmissron.

Broches 12,  ' l '3 ,14,  16 et  19,  Secondary
Channels

Cer ta ins  modems  possèden t  une
deuxième voie de communicat ion dans le
sens rnverse. Ces modems émettent à hau-
te vitesse dans un sens (ex. 2400 bps) et
reÇoivent à basse vitesse dans I 'autre sens

(ex.  75 bps) .  Ce deuxième canal  ser t  au
contrô le de la  l ia ison,  pour  les accusés_
receptron par  exemple.

PROCHAIN NUMÉRO
Dans le prochain numéro nous

allons analyser un échange de
données typique sur un interfa-
ce RS-232C afin de bien com-
prendre le rôle des signaux.
Comme il s'agira du dernier arti-
cle de la section "Éléments 

de
transmission numérique, ' ,  nous
en profiterons pour faire une pe-
t i te  ré t rospec t ive  de  ce t te
section.
73 à bientôt.

t
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ENVIRONNEMENT CAN.H,DA
INFO-METEO

a

RESEAU D'OBSERVATEURS VOLONTAIRES
DU TEMPS UOTENT EN ETE

La saison h ivernale n 'est  pas terminée,
e l  pour tant  nous pensons tous un peu au
retour  à des condi t ions météorologiques
plus c lémentes.  L 'arr ivée de l 'é té es l  tou-
jours at tendue avec beaucoup d ' impat ien-
ce. La belle saison est certes la plus agréa-
ble de l 'année. . .  cependant ,  e l le  est  aussi ,
par fo is ,  génératr ice de phénomènes mé-
téoro logiques dangereux,  te ls  qu 'orages
violents avec de la grosse grêle, vents des-
t ructeurs.  o lu ies for tes et  même tornades.
Ces phénomènes météorologiques sont
souvent  t rès local isés.  Malgré les moyens
importants mis à la  d isposi l ion des météo-
ro logis tes ( radars,  sate l l i tes météorologi -
ques,  etc . ) ,  le  dépistage de ces phénomè-
nes de oeu d 'étendue demeure t rès
di f f ic i le .  Un réseau d 'observateurs béné-
voles a donc é1é const i tué af in  de oal ier  à
ce oroblème.

En avr i l  1986,  le  Centre météorologique
du Québec (CMQ) d 'Envi ronnement Cana-
da a contacté votre association dans le but
d'élargir son réseau d'observateurs volon-
taires du temps violent durant la saison es-
l iva le.  En accord avec la  d i rect r ice géné-
ra le de RAQI,  madame Gisèle Floc 'h
Roussel le ,  nous av ions convenu de vous
informer sur  le  Programme de survei l lan-
ce météorologique du CMQ, ce qui  n 'a pas
été sans in léresser  p lus ieurs d 'entre vous.

Deux ar t ic les d ' in format ion sur  le  suiet
ont  été préparés.  Le premier  ar t ic le  a été
publ ié  dans l 'éd i t ion de ju in/ ju i l le t /août
1986 et I 'autre dans celle de septembre/oc-
lobre 1986 de la revue RAQI.  La réact ion
fut très favorable. Plusieurs radio-amateurs
ont  a lors mani festé beaucoup d ' in térêt
pour ce programme. L 'ar t ic le  suivant  re-
prend cer ta ins é léments déjà présentés
dans ces ar t ic les précédents;  i l  résume les
di f férents aspects du Programme de sur-
vei l lance du temps v io lent  d 'Envi ronne-
ment  Canada,  le  rô le de I 'observateur  vo-
lonta i re à I ' in tér ieur  du réseau a ins i  oue
I'uti l isation des renseignements fournis par
celu i -c i  au CMO.

OU 'EST .CE QUE LE  TE I , /PS  V IOTENT?
Le temps violent durant la saison estivale

se caractér ise pr inc ipalement  par  la  mani-
festation d'orages forts accompagnés d'ac-
tivité électrique, de grosse grêle et de vents
for ts  pouvant  causer des dommages im-
por tants.  Dans cer ta ins cas,  lorsque les
orages se déplacent lentement, des pluies
fortes peuvent provoquer des inondations
locales. En de rares occasions, des torna-
des peuvent même se former et avoir des
effets dévastaleurs. Ces manifestations es-
t iva les du temps peuvent  causer des dé-
gâts considérables à la propriété et aussi
met t re en danger la  v ie des c i toyens.

De p lus,  les décharges é lect r iques as-
sociées aux cellules orageuses peuvent in-
terrompre les radio-communicat ions.

QU'EST-CE QU'UN ORAGE VIOLENT?
Un nuage d 'orage (appelé Cumulonimbus)
est  essent ie l lement  caractér isé par  de v i -
goureux courants ascendants et  descen-
dants.  Lorsque ces courants deviennent
par t icu l ièrement  for ts ,  i ls  peuvent  générer
du temps violent. Le nuage peut alors pro-
dui re de la  grê le et  des vents v io lents.

Dans des cas extrêmes,  une tornade
peut  même se former.  Un te l  phénomène
se mani feste par  un nuage en forme d 'en-
tonnoir  e l  touchant  le  sol .  Les vents d 'une
extrême v io lence qui  y  sont  associés peu-
vent  causer la  destruct ion complète de
maisons et le déplacements d'objets lourds
(e.9. automobiles). Fort heureusement, les
tornades sont relativement rares au Qué-
bec quoique,  à chaque année,  quelques-
unes soient  réper tor iées.

Par contre,  les ef fets  d 'un orage v io lent
sont  p lus communs et  fac i lement  ident i f ia-
b les:  la  grê le peut  endommager sér ieuse-
ment les cullures, les habitations de même
que les véhicules;  les vents destructeurs
peuvent  causer beaucoup de dommages
et  enf in ,  les p lu ies for tes et  soudaines pro-
voquent  par fo is  des crues et  des inonda-
t ions locales.  Ces phénomènes v io lents
sont généralement très localisés, la plupart
du lemps sur  quelques d izaines de k i lomè-
t res carrés.  La détect ion de ces phénomè-
nes de fa ib le d imension est  t rès ardue.

EVENEMENTS
MÉTÉoRoLoGIQUES VIoLENTS
AU COURS DE L 'ÉTÉ 1986

L'été 1986 fut sans aucun doute une oé-
riode très propice aux événements météo-
ro logiques v io lents.  Quelque 69 cas de
temps violent ont été enregistrés durant la
période de mai à août inclusivement. Grâ-
ce à son réseau d'observateurs volontai-
res, le CMQ a reçu quelques 70 appels.
Ceux-ci ont permis d'apporter des rensei-
gnements complémentaires très uti les et
dans certains cas, essentiels aux opéra-
t ions de CMQ.

Les cas les plus spectaculaires de la sai-
son 1986 sont décrits dans l 'édition de seo-
tembre/RAQl. l ls démontrent de façon évi-
dente l ' importance d'informer la population
par des bul le t ins spéciaux.

PROGRAMME DE SURVEILLANCE
DU TEMPS VIOLENT

Le CMQ du Serv ice de I 'envi ronnement
atmosphér ique (SEA) d 'Envi ronnement
Canada opère depuis quelques années un
réseau d'observateurs volontaires dont
I 'ob ject i f  est  l 'amél iorat ion du Programme
de surveil lance météorologique du temps
violent en été. Le CMQ est resoonsable de
la préparation de toutes les prévisions mé-
téoro logiques pour le  Québec et  aussi  de
bulletins spéciaux (veil les et alertes météo-
rologiques). Ces bulletins servent à préve-
ni r  la  populat ion de condi t ions météorolo-
g iques  suscep t i b l es  de  menace r  sa
sécurité et ses biens.

Un premier réseau d'observateurs béné-
voles a été const i tué en 1981 à t i t re  exoé-
rimental pour la région du nord-ouest qué-
bécois. Quelques 60 personnes faisaient
partie de ce réseau dont certaines étaient
des radio-amateurs. Les résultats quoique
modestes furent très encourageants. Le
CMQ a donc décidé d 'é larg i r  le  réseau à
I 'ensemble du sud du Québec.  Actuel le-
ment, le réseau compte quelques 600 par-
t ic ipants a ins i  que les patroui l leurs de la
Sûreté du Québec. Des réseaux sembla-
bles existent aussi dans d'autres réoions
du pays (en Ontario et dans les praii ies).
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et aux Etats-Unis où le temps violent reprê-
sente un danger encore p lus grand.  Les
radio-amateurs de ces régions jouent un
rôle très imporlant à I ' intérieur des réseaux
d'observateurs volonta i res.

RADIO-AMATEURS ET
METEOROLOGIE

Comme men t i onné  P récédemmen t ,
nous avons contacté votre association au
printemps 1986.et l 'accueil de RAQI fut très
enthousiaste.  Etant  donné que les radio-
amateurs sont  avant  tout  des communica-
teurs d'information, i l  nous apparaît évident
que ceux-c i  const i tuent  les personnes les
olus aptes à fournir des renseignements de
toutes sortes. Votre participation au pro-
gramme de temps v io lent  sera i t  un apport
des p lus subtant ie l  dans le  dépistage de
phénomenes météorologiques dangereux

POURQUOI UN RÉSEAU?
De par  sa nature mème. le  temps v io lent

d 'été se mani feste de façon t rès rest re in-

te dans l 'espace et  le  temps De par  ce fa i t ,
sa détection requiert un réseau d'observa-
t ion t rès dense.  Le SEA opère un nombre
malheureusement  t rès l imi té de stat ions
d'observat ions sur  le  vaste terr i to i re de la
province. La cueil lette des observations de
phénomènes v io lents qui  ne peuvent  êt re
détectés par le réseau de stations est sans
contredi t  un problème majeur .  Le réseau
d'observateurs volontaires pall ie à cette la-
cune. Dans plusieurs cas, les rapporls four-
n is  (en temps réel  ou même après le  fa i l )
Dar ces oersonnes bénévoles constituenl la
seule in format ion d isponib le aux météoro-
logis tes du CMQ. Ces observat ions v ien-
nent  s 'a jouter  comme complément  à d 'au-
t res  sou rces  d ' i n fo rma t i on  te l l es  l es
analyses,  radars,  photos sate l l i ta i res,  etc . ,
en  vue  de  dé te rm ine r  l ' ém iss ion  ou  l e
ma in t i en  d ' une  ve i l l e  ou  d ' une  a le r te  mé-
téoro logique.  Une étude menée par  le  SEA
a démontré la  grande ut i l i té  de te ls  mes-
sages pour la  populat ion.

ROLE D 'UN OBSERVATEUR
VOLONTAIRE

Le rôle d'un observateur volontaire sem-
ble min ime mais i l  est  d 'une importance pr i -
mordiale pour nous. Lorsqu'un observateur
est en présence d'un phénomène météréo-
logique violent comme ceux décrits ci-haut,
i l  aura à consacrer  tout  au p lus quelques
minutes de son temps pour en in former le
Centre météorologique du Québec.  Les
renseignements fourn is  sont  dans la  p lu-
par t  des cas un complément  essent ie l  e t
servent  à conf i rmer l 'ex is tence de temps
vio lent  dans une région par t icu l ière.  Cet te
informat ion peut  serv i r  à  émett re des a ler-
tes météorologiques pour les régions en
aval .
COMMENT DEVENIR
OBSERVATEUR VOLONTAIRE?

Les radio-amateurs in téressés à par t ic i -
oer  Deuvent  obteni r  de la  documentat ion
sur  le  Programme de survei l lance météo-
ro logique d 'Envi ronnement Canada en
écr ivant  ou té léphonant  à:
Programme de survei l lance
météorologique
Centre météorologique du Québec
Environnement Canada
'1 00,  boul .  A lex is-Nihon
3e étage
Vi l le  Saint -Laurent  (Québec)
H4M 2N8
ou au numéro de té léPhone
(SANS FRAIS) du CMQ
24 t reures/ jour ,  7 jours/semaines:

1-800-361-0233
Ce numéro  n ' imp l i que  aucun  f ra i s  d ' i n -

terurbain.  l l  nous fera p la is i r  en même
temps de répondre à vos quest ions sur  le
sujet .

INFORMER LA  POPULATION
Le succès du Programme de survei l lan-

ce météorologique dépend beaucoup de
I ' in térêt  et  de I 'enthousiasme des person-
nes par t ic ipantes.  Le résul tat  tangib le est
un sent iment  réel  de sat is fact ion person-
nel le  et  de serv ice rendu à la  populat ion.
Nous vous inv i tons v ivement  à devenir
membre du réseau d 'observateurs volon-
ta i res d 'Envi ronnement Canada af in  d 'ac-
croître I 'eff icacité et la pertinence des veil-
les et  a ler tes météorologiques au Centre
météorologique du Québec.  De p lus,  ces
renseignements sont uti l isés pour fin de vé-
r i f icat ion du Programme de temps v io lent
d 'été,  a ins i  que pour amél iorer  les métho-
des et  les techniques de détect ion et  de
p rév i s i on  du  CMQ.
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PH ÉNOIvI ÈI.I  ES M ÉIÉONOLOGIQU ES
iA SIGNALER

L
n

(
(Voic i  un résumé des phénomènes météorologiques v io lents à s ignaler :

Grêle: -  Grêlons ayant  au moins la  grosseur d 'une b i l le ;
-  taux d 'accumulat ion de la  grê le au sol  (par  exemple:
la  grê le a couvert  le  sol  en quelques minutes et  forme
une couche de quelques 5 cms);
-  déoâts occasionnés.

Vents
destructeurs: -  Di rect ion et  v i tesse approximat ive du venl ;

- dommages causés aux bâtiments, arbres, récoltes, etc.

Plu ies abondantes: -  Ces p lu ies for tes et  abondantes proviennent  souvent
de cellules orageuses se déplaçant lentement. Elles peu-
vent  endommager sér ieusement  les routes,  inonder les
tunnels et  les sous-sols  des habi tat ions.

Nuage en
entonnoir/tornades: - Ces ohénomènes relativement rares sont extrêmement

destructeurs.  La tornade est  s implement  une colonne
d'a i r  en mouvement rotat i f  t rès in tense qui  touche le sol
sous un nuage d 'orage.  De d imension re lat ivement  fa i -
b le (généralemenl  100 mètres et  n 'at te ignant  que t rès ra-
rement  .1 000 mètres) ,  la  base d 'une tornade est  compo-
sée de poussière et  de débr is  de toutes sor tes.  Une
tornade ressemble à un entonnoir  dont  le  sommet par t
du nuaqe et  la  base touche le sol .
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